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M. P. . M. P. M. P
.S «Ml........... Lectures du Soir accueil à son retour, accueil quifne 

pourrait pas être plus enthousiaste 
pour le chef du cabinet lui même. 
’WAprès avoir parlé du progrès qu’a 
fait le pays depuis la confédération, 
Sir Hector raconta les incidents de 

DÉMONSTRA' ION EN l ’HON- ! sa’oremière visite à la Colombie 
Britannique, en 1871,"juste au mo
ment où cette colonie" enflait dans 
la confédération. A cette' époque. 

Le Manitoba publie le'compte | dit-il, ’1 fallait, pour aller dans cette 
rendu suiva t de la magnifique dp province passer par San Francisco.

stration dont; a .été l'objet Si- Toute cette partie du pays, s’éten- 
Hector Langevin, lors de son pa- dant depuis la tête du lac Supérieur 
sag- à Winnin--g. Nous le repro jusqu’à l’Océan Pacifique, fait main- 
duisons in extenso. tenant partie de la Confédération

Ma di soir, près de qn’tre ce t- canadienne, et c’est un pays aussi 
personne» se réunissaient dans I* grand que l’Europe, riche d’une 
grand hôt-1 Clarendon, à Winnipeg extrémité à l’autre. 11 viendra un 
pour prendre part à la démonstra- temps, que nous ne verrons proba
tion préparée en l’honneur de Sir blâment pas. mais ce temps viendra 
Hecior Langevin, le chef du parti où des millions d'habitants seront 
cons* r valeur dans la province de établis dans ce vaste territoire. 
Québec. (Applaudissements.)

Dès les huit heures, plusieurs Allez depuis le Lac Supérieur 
centaines de citoyens étaient rendus jusqu’à la Colombie et vous voyez à 
pour prendre part à la fête. Sir droite et à gauche un vaste pays 
Hector n’avait \ as du tout l’air fa ti qui semble borné de tous côtés par 
gué du lo ig voy«gH qu’il venait de ie firmament, comme dans uneim^r 
faire avec sa famille et s’est prêté lorsque vous ne voyez que des va 
avec plaisir à une présentation à gu^s, à droite, à gauche, du nord 
chacune des personnes présentes au midi, du levant au couchant, 
par MM. Scarth ei La Riviè ’e M.P, L’autre jour, j’ai vu une grande 

C’est avec un bi : vif plaisir que partie du Manitoba, des Territoires 
nous avons remarqué la présence et de la Co'ombie, ayant tout tra- 
d’un g-and nombre de nos compa versé de l’est à l’ouest ; mais à mon 
tri Otes, parmi esqueh il y avait retour, en arrivant à Régin a, la 
l’honorabl sénateur M A. Girard, capitale de ces territoires et ville de 
l'hon. A A. C. Larivière, M, P., progrès comme toutes les antres 
l’hon. Jas. E P, Prendergast.M P.P. l’aiHeurs, je voulus visiter Prince 
et maire du St. Boniface, Ed. Ri- Albert par la nouvelle voie ferrée 
ch ird, ex-M. P., T. A. Bernier, Dr. qui nous porte à 250 milles vers le 
Lambert, François G ngras, E l- nord. J’ai été étonné de ce que 
moud. Trud' l, Victor Mager, M A, j'ai vu. Je me suis convaincu que 
Kércack, Joseph Turenne, Geo. A. no.re pays est excellent non seule- 
Fortin, J. A. Richard, J. P. Prud- ment de l’orient à l’occident, mais 
homme, Antoine Gativin, Télés- aussi dans toute son étendue du
I hore Pull ti- r, Noe Chevrier, Hop sud au nord. C’est un territoire 
misdas Béliveau, Théoi1 a iu P immense. On ne peut rien conce- 
trand, L. J. Anhur Levéque, J-l * voir de semblable et il faudra des 
Lauzon, L. O Gviiust, David Joytl, années pour tout coloniser.
Jos Buron, J. A. Peu ivrgast, Lai- Même après en avoir colonisé 
Lavpie, Joseph Prud’homme, Fidè une partie, l’ou s’apercevra qu’il en 
le Moddor, J-Bte. Joyai, H, Bet u- res.e enco e beaucoup à établir. Je 
grand, J. E Chaunirttu, Fomsin ne puis pas tiouver d’expression 
Escande de Pai '.s (France) H. C auss forte que je le desire pour 
Demas, Gabriel A ial, Adolphe Tur- vous convaincre de la grandeur et 
ner, J. C. de Loi mier, L. T. Prud’- <*3 l’immens'té de ce territoire que 
homme, A. Guilbaut, Saul Pilon, 1 » -s d' =iro is tous vot ouvert à la 
Joseph Joya>, Joseph Cruchon, Ai- 1 ilon^at 011.
thur St Laurent, Pierre Gosselin, pas trop vite et ppocédons systéma- 
Oct. Lemieux, P F Soncy, Antoine Liquemeni. Tout ce vast* pays ne 
Luch r, P. Fo- lier, Uct. Üuinds, N p *ut pas être établi instantanément;
II Houde, J Béd 1: d, Edouaid Guil- mais ce travail se fera graduelle-
bau 1, Ovila Juyal et autres. m< ut et 1 ous ctonnerous a»île à des

Parmi les peisonues de distmc- millions d’individus qui n’en au- 
tion d’autres origines, on re uar- raient jamai- eu, si ces terntove-i 
quail : les honorables sénat-11 étaient restés fermés. Si, dit-il, je 
I)ick *y (N"u veau-Brunswick) e m’a lres?a\s à un auditof e des pn - 
Beulton, MM. Scai'h. Ro-s, Uavin vu ces de l’Est je ne serais peut-être 
et Daly, d-puié aux Communes ; pas compris. Ou me dirait peut 
MM. Roblm et Norquay, députés a être 411e j’ xagèin ; mais parmi 
la légi-lature provincial ; son c ux qui m’êco -tent, plus-eurs ont 
Honneur I maire de Winnipeg, vn par eux-mêmes et sont_ comm 
l’hon. C. P. Br- w , ancien mm str ; :.h convaincu-. que l’av nir de l’A
M E. I* Lu i nck, ancién député, e tnériqne Britaiin que du N >rd de- 
MM. Why te, tirydg s, Hauiito . pend absol ment du d-v. lopp. m 1 

M ris .u, R t, n, e nos immenses Teniioire». (AH 
Hag 1. Log .0, H ndeisou Suih - p audis-ernen s ) 
laud, MacdonaM, Sc-dt, Beu son, Il faut neanmoins le concours des 
Walsn, Barr it, Mpinuomerv,Sniiih provinces de l’Est; mais c co.i- 
Nicoll, St v —on, Sb w, Br "h., cours nous sera accordé, ta c.s 
Doh-iiy, McPh'li.s, Gur y. Ta y rovinces ont déjà compris 1 impor 
lo-, Miller. V* In-, Claik B.at k, tance et connaissent aussi a ri- 
Clem-ms, Tu;h.ch. Wish m, Cal.. chesse du domaine que nous avons 
er, Wolf. Brown, Thompson, Gall, acquis Lorsque la Colombie fut 
H mu h, Richardson, Ci her, B-n annexée au Canada* l’on piomii 
iitti, McQ men, Buchan, Thomp-on, seulement une route carrossable ; 
Canavai., Turnbuil, Hodges, Oblen, mais après avoir constaté l’étendue 
Auggaid, Young, etc. de notre domaine, on comprit qu’il

Le banquet était présidé far M. fallait une voie ferree. Ce piojet 
W. B. dearth, le député de la ville fut l’objet d’une élude de plusieurs 
de Winnipeg aux Commum s, et les années, mais finalement, en 1878, le 
vice-p’êsidenis étaient M. le Dr. pays appuyant la politique du parti 
Lambert, de St. Boniface, M. l’éch .- alors dans l’opposition en lui don- 
vin McMicken, de Winnipeg, et M. liant une major.lé de 60 à 70 en 
Geo. R Crow , de W. nui peg. Le parlement, mit ce part* en position 
menu ne laissait lien a désirer et la de poursuivre l’œuvre que nous ad- 
plus cordiale gaieté n’a cessé de ré- mirons aujourd’hui.

durant tout le somptueux re- Malgré les ait ques de la part de 
C’tst la plus belle démonstra- ceux qui 11e croyaient pas à ta pos

sibilité de construire ce chemin en 
dix ans, en six ou sept ans nous 
avions une communication non in
terrompue, d’un océan à l’autre. 
Celte grande entreprise a en pour 
lôsultat une union plus étroite de 
toutes les provinces, jusqu’alors dis
persées et formant aujourd'hui un 
grand pays, un grand empire dans 

Chevalier G.ande Croix du l’Amérique du Nord
Nous avons maintenant une po

pulation d’enviiou 5,000,1)00 d’habi 
tacts possédant les institutions les 
plus libérales possibles au monde.

Ceci seul, à mon sens, est suffi
sant pour immortaliser Je chef de 
i'admmistration et lui reconnaître 
la première place.

Cette entreprise est grande, non- 
seu lament
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ment un très grand assortiment de
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MESDAMES ! LA POUDRE DE TOILETTE—POU R z- BONS PIANOS DE 
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........ 9 301 12 CETTE SEMAINE Songez bien que u est maintenant le temp* 

tie faire le minage «le votre maison et que 
tempe de laiwavr vos ordre#

Blanchissage, Teintago, Pose .le 
et Peintures do toutes Des.

Tapisseries Anglaises, Améviv 
diennus. •

Venez et comparez les prix. Estimés fournis
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loeallte de# arilele# otp.rt# eu venter
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■aines et fana
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Pianos Chickering, Stein way 
Haines et Nordheimer et poui 
les Orgues Harmoniums de Es* 
tey et Kimball.

Onguent
Pour les hémorroïdes internes ou externes. 
La guérison ne manque jurai 
duire après quelques applicat

SBPPONITOIBri PINlia-I'our
hémorroïdes av- c écoulement interne de 
sang. Remède et préventif sùi-s.

Un des principaux ingrédien 
mède est la gomme pure du t

Mis en boites séparées.
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Des véritables rouvertes. 
Demandez chez 
Bryson, Craliam & <'ir.
Les rouvertes qui ne 
Refoulent pas de 
#2.50, #3.00, #3-50 
Et insistez 
Pour les avoir.
Il n'y en a pas 
Ailleurs,
Il est garanti
Que nous vendons
A 20 par rent
Meilleur marché que chez
Nos prétenduseom-urrents.

Il y a bien des 
Couvertes vendues 
Dans cette ville 
Chacune
Etant représentée
Comme aussi bonne que les
Couvertes
Universellement renommées 
De Bryson, Craliam & Cie. 
Pour #2.50, #3 00 et #3.50. 
Qui ne refoulent pas.
Elles ne sont pas aussi bonnes. 
Mais comme toutes 
Les imitations 
Elles n’ont- point 
La douceur, le fini
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Cumberland,
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Coin des rues Soarks 
et Bank,
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Cl pur* h "( iho #lob". l*r<w|M«liiej'i'*T AVEC CHAQUE1
Voiture d’Enfants;

-

to gACHETEE CETTE SEMAINE

L’assortiment est considerable
—A LA-

NATIONAL M’F’O. CO.
160 KUK 8HXKK8

rSù
$ Je, souaeigné, ai le plaisir d’annoncer au 

public de celte ville que l’organisition de 
mon établissement de Pompes Funèbres est 
achevée et que je suis maintenant prêt a exé
cuter tous les ordres qu’on vo.nlra bien me 
confier. Mon établissement est des
équipés et on y trouvera tout ce qu'il ___
pour les services funéraires ne toutes c’asses 
J’ai entr’autres corbillards une voiture de 
grande beauté et faite à mon ordre dans 
des plus grandes manufactures du pays. 
L'assortiment des cercueils est des plus va
rié*, et il y en a pour toutes les bourses. Le 
public est prié de venir à mou établissement 
oiï il trouvera un service irréprochable, des 
prix accomodante et, des

V Ko -, A k n -,
Persiennes,

Toiles et Poles("faut BRYSON, GRAHAM & CIE.a Rideaux
Les meilleurs ir** diés dans la ville

National Ifg. à
R RE N,
PEEStfcTBBAS

Notre devise en fait de Thés et d*Epiceries est la même que pour les Nouveautés, Prix les 
plus bas et qualités les plus hautes.-renditions géné-

160 RUE SPARKS 160L. ORATTON, 
Vis-à vis la Basilique.

u

ments lociux. Sous cy no ive tu ré 
gime, ici en Ginad i, nore liberté 
individuelle est protégée, ’autono
mie de nos provinces est également 
protégée, et toute la Confédération 
elD-mêine est protégée.

Nous sommes protégés dans no
tre constitution fédérale, car si 
notre législation était arbitraire, 
injuste ou ultra vires et susceptile 
d’attaque, une -égisiiture provinci
ale ou même le plus humble des 
sujets de sa Majesté à le droit d'ap 
pel à la plus haute autorité du roy 
au me, c’est à dire à la reine elle 
même, et de demander le de*aveu 
de tel e législation di notre parle-

11 y a donc protection contre la 
tyrannie qui pourrait exister même 
dans un parlement aussi important 
que celui du Canada, dont les actes 
peuvent être desavoués par ia rein 
D’un autre cô é, si une législature 
locale emet un principe faux, en
freint les droits des individus, ce
rnâmes individus ont droit d’en ap
peler au gouverneur general en 
conseil et du demander le desaveu 
de toutes tell s lois 
contraires aux droits consiitu 1011- 
nels des sujets, ou contraires aux 
intérêts généraux du pays.

Dans ce cas, D gouverneur géné
ral en conseil n’hésiterait pas une 
minute à désavouer des actes de 
cette nature. (App's).

Un peut dire, peut-être, que le 
gouverneur général en conseil peut 
se tromper, ou peut agir avec parti 
alité. Ceci n’est pas probable ; 
mais si on le croyait ainsi, il reste 
l’appel à la décision du gouverneur 
général en conseil, à la Chambra 
d-s Communes du Canada qui se 
compose de représentants de toutes 
les parties de la Puissance, prêts n 
accorder justice à qui de droit. 11 
n'y a, en consequence, jas lieu d’ê
tre inquiets, sur toute législation 
d’une législature locale, o.. nié e

du parlement fédéral. Nous avons en ne et ne veulent pas en être ex- 
une sauvegarde dans notre consti dus. (Applaudissements), 
tution, qui est une p 
faveur de tout sujet britannique,

M. le président, ajouta sir Hector 
a bien voulu dire de bonnes choses 
sur mon

continuer 1ère de prospérité si bien 
commencée.

Sir Hector reprit son siège aux 
applaudissements prolongés de 
tout» l’assistance.

Vinrent ensuite les santés au Sé
nat et â la Chambre des Communes 
proposés par l’échevin McVfick -n, 
l’un des vice présidents du banquet.

1 L’hon. M. Girard fut le premier 
appelé à re pondre à nette santé. Il 
dit qu’il avait droit d’être compte 
au nombre des anciens après plus 
de vingt années de résidence en ce 
Days. Il a toujours pris une pi t 
active aux affaires publiques et tou- 
j jur- fait s s tfor s pour en assurer

Langevin et M E. Boy, s -créiaire 
particulier de l’hon. ministre, sont 
partis mardi -01 pour la nrovmce 
de Québ 'C. L’hon. M. et M ne. Gi- 
rar J, Mlle Versailles, l’hon juge et 
Mme D ihuc, I ho i. A. A. C Lari- 
v ère, M I*., MM. Edouard Richard 
Edmond Trudel, .1 A. Richard Jug. 
(.lunhoii, A. Si Laurent et W. F. 
Gouin assistaient au départ.

auparavant ? 
v^nt, j’étais

:ait interdite, remon- 
r des annés disparues, 
p, elle tressaillit de la 
eds. j l regirdait sans 
roger; 
it l’espace d’une s 
i se leva et courant à /,

Vau cou- rotection en Nous croyons avoir et nous avons 
le droit de parler notre langue et 
nous continuerons de la parler,bien 
que plusieurs parmi nous ne se re
fus -nt pas d’apprendre la langui 
anglaise pour pouvoir la parler et 
s • faire comprendre.

Nous nous joignons à nos autres 
citoyens dans toutes les eutrepr 
industrielles et commerciales. No is 
sommes représentés en Parlement 
et nous avons notre place dans l’ar
mée. Je regrette d’avoir à revenir 
sur cette question. N uns sommes 
ici des Anglais, des Irlandais, des 
Ecossais, des Allemands, des Scan- 
iinaves, des Français, mais lois 
nous sommes Canail ms. (Applau- 
disseme ts). 11 y a dans l’Empire 
Britannique un granl nombre de 
sujets anglais qui ne parle it pas 
cette langue. Prenons les Inde-, 
par exemple, où l’ou trouve diverses 
tribus parlant leur lang le mater
nelle : n’a t on pas foi dam leur luy-

uté ?
Ne devrait on pas avoir la même 

confiance dans la population cana- 
dieune-française, surtout lorsque 
sans eux, et sans leurs soldats, ce 
pays ferait aujourd’hui partie des 
Etats-Unis? Non 1 Ou eut confiance 
en nous en 1814 et 1815 ; ou eut 
confiance eu nous avant cette épo
que et on aura confiance en nous 
encore à l'avenir. (Forts applaudis
sements) 11 ne nous reste qu’à 
form-r un peuple uni.

L’hon. ministre toucha ensuite la 
question de l'immigration, et an 
nonço l’érection prochaine de bâ
tisses convenables a Winnipeg pour 
loger les nouveaux venus à leur ar
rivée. 11 parla ensuite de là poli
tique du gouvernement sur les 
questions du tarif et de protection, 
puis termina en exprimant l’esuoir 
que le parti conservateur restera 
encore longtemps au pouvoir pour

gner 
pas.
tion de ce genre qui se son donnée 
à Winnipeg.

Ap'ès les santés d'usage à Sa 
Trè* Gracieuse Majesté, le Prince et 
I? Princvsse de Galles, le gouver 
neur-gé îéral, le lieutenant-gouver
neur, l’armée, la marine et les vo
lontaires. M, Scarth proposa la san 
té de l’honorable Sir Hector Lange

Très Illustre Ordre de Saint Michel 
et Saint Georges, membre du cabi 
net fédéral et ministre drs travaux 
publics.

H n’y a petsonne dans le cabinet 
de Sir John, dit M. Scarth, qui soil 
plus d'gne que Sir Hector de la dé
monstration de ce soir. Depuis 
trente trois ans, cet homme distin
gué à s* rvi son pays en parlement, 
et durant vingt-cinq années de la 
même période, il a été ministre de 
la couronne. Depuis la mort de 
l’hon. Sir Geortrcs Etienne Cartier, 
qui a probablement été le plus 
grand homme d’Eiai canadien fran
çais que le Cmada a possédé, Sir 
Hector a constamment été le pre
mier lieutenant du chef de l’admi
nistration, et tous, nous sommes 
heureux de saisir cette occasion 
favorable de la visite de l’hon Sir 
Hector pour lui témoigner notre 
estime et notre admiration.

Celte santé fut rêçue a vie en 
thousiasme par toutes les person s 
présentes.

Sir Hector se leva au milieu des 
applaudissements de toute la salle. 
Je suis, dit il, bien affecté et très 
honoré de cette grande démonstra
tion. Lorsque, il y a trois semaines 
il laissait Winnipeg, il ne s’atten
dait pas qu’on lui ferait un pareil

rompt*1, en prop 
il m’est difficile di

osant ma 
e consentirsauté et

à accepter tous ces éloges. Il est 
bien vrai que je suis depuis trente 
ans dans la oolitique active et dépu
té du peuple, ayeut toujours fait des 
efforts pour m’acquitter des devoirs 
de celte charge importante, pour 
l’auantage de ceux qui m’accor
daient leur coufitnce et pour mon 
pays ; il est vrai encore que depuis 
vmgt cinq ans je suis ministre de la 
Couronne, pos-ôdant la confiance 
du peuple et de ses aeprésentants 
dans la Chambre des Co nmun^e. 
Mais apres une aussi longue carrière 
en présence d’un aud toire aussi 
nombreux, composé de personnes 
de diverses nationalités et de diffé
rents pay-, n’ayant rien à attendre 
de moi, réunies pour m'honorer, 
ainsi que le go ivern ment auquel 
j’apparti -ns, je ne puis trouver d’ex 
pression ass z énergique po ir vous 
remercier.

Je vois au milieu de vous plusi- 
députés du peuple etqnelques- 

uns sont venus de très loin même, 
pour être présents à cette démons
tration. Je vois également un vé
nérable sénateur de l’autre extrémi
té de la Puissanc . Je dois 
avouer que je sms heureux et que 
je n’oublierai jamais cette circons-

elle resta in dé-

/ Un Gascon, juché sur une rosse 
tremblante, rencontre sur le pont 
Neuf, un cavalier montant nn ale- 
z tu magnifique.

—Cad edit I lui dit il, je vous gage 
la prospérité. Nous nous iO nm *s dix iouis que je fais faire à mon 
tous réunis ce soir, ajoute-t-il, sans ch ;val ce qu vôtre u- fera pas 
dist notion d’opinion sur des ques- —A luns (loin-, dit le cavalier, je

tient votre pari.
Aussitôt, le Cjtscon pousse son 

cheval jusqu’au parapet et le fait 
culbuter dans la Seme.

Son adversaire, ébah', préféra 
payer la gageure que de faire faire 
pareil saut à *a bête, um valait vingt 
fois plus cher qne le r)i let du Gat

lia tout au fond d’uu , 
enf rmait de vieilles m 
son enfonce, et revint 
lit paroissien de maro- 
, usé aux coins, L’in-^H 
it rempli d’imige d.^H 
mies, usées; la dentel- ■ 
r qui les entourait 
i poussière sous so.T H 
er, à mesure qu’elle le 
le livre; elle s'arrêta 1 
ige ornée de papier . i 

mté et la retira du pa- A

ire représentait une M 
mouillée, vêtu d’un | 
mastique et les yeux 1 
;iel; au-dessous était 
sn petites capitales: 1
lalie.” Derrière, d’une 
forme et incertaine,
;és les mote suivants: 
e Estelle Brunâtre Ro-

lions eans sans mportancH, pour ho 
norer Sir H;c.or Lmg;vin, qui a 
toujours été un ami do Manitoba et 
du Nord-Ouest et qui continuerait 
de l’être. (App and ssements )

M. le sénateur Boulton parla en
suite dans le même sens et fût suivi 
par M. N. F. Davin, le grand ora 
leur des prairies.

M Davin fit, comme toujours 
d’ailleurs, un discours remarquable 
jue le cadre de notre journal ne

pour ie Canada, mais 
l’Empire Bntanmque etaussi pour 

même le monde entier, 
grande pour 
donne un

l’empire puisqu’elle 
passage rapide vers les 

possessions de l’îudv, de l’Austra.

D’un autre côté, elle tourna aux 
divers peuples de l’Europe un vaste 
pays pour y déverser le surplus de 
sa population et où tous y trouve
ront le bonheur et la prospérité, 
sous nos institutions libres et sous 
notre glorieux drapeau, (applaudis
sements.) Ces institutions sont 
celles que nous avons obtenues, 
lorsqu’on 1867, une délégation de 
l’ancien Canada et des proviuces 
Maril.mes, fut envoyée eu Angle
terre pour arrêter les bases d’una 
confédération. Nous demandâmes 
an gouvernement impérial Anglais 
de sanctionner l’Acte d’Union qui 
avait été préparé, après avoir été 
examiné et discuté dans les parie-

■ comtn ■ étant
L'impôt sur criibatair -s jugé 

par M C ovi» H ugh *s :
Ou sera obi ger d imposer égale

ment les vieilles fi.les qui auront 
coiffé S le Catherine. E comme ce 
sera galant ! il y aura des dialogues 
exquis :

—Si vous savi z comme mon im
pôt me peso 1

—Si vous saviez comme le mien 
est fastidie ix 1

—Il me pèse tellement que je se- 
presque teiné ; de rne

—11 m’est tellement fastidieux 
que le mariage ne m’épouvanterait

—Je ne suis plus jeunette.
—Je ne suis pas encore bien

Et voilà l’idylle !

permet pas de reproduire,
M. T. M. Daly, député de S lkirk 

suivit M. Davin et parla de la pros
périté du pays en donnant des sta
tistiques à l’appui de sa thèse. 11 
condamna ensuite l’administration 
Greenway-Martin dont il prédit ia 
chute oour 1892.

La soirée se termina par une sé 
rie de très jolis discours prononcés 
par des fermiers ang aià venus dans 
ce pays pour en evaimner les res
sources.

Eu somme la démonstration de 
lundi soir a été un beau succès 
digne de celui pour lequel elle 
avait été orgamsée.

Sir Hector, son gendre M. Thos. 
Chapais, Mde Cnapais, les Diles.

3, dit la jeune femme 
spris tout son calme; 
ilie! J’aurais dû m’en

C'est une démonstration 
que mes amisde la province de Q ié- 
bec n’oublieront pas de sitôt. Ces 
amis appartiennent à une autre pro- 

ce, à une autre nationalité, à un 
peuple qui parle une langue diffé
rente de celle de la majorité, mais 
ils sont toujours prêts à donner leur 
concours au progrès et à l’avance
ment de notre pays. Ils forment 
partie de la grande nation canadi-

f
iression d’amertamo 
)n beau visage pensif. 
$? deman la Benoist.

I continuer)

f
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LE CANADA JEUDI 2 OCTOBRE 18B01/
CARTES PROFESSIONNELLEStira à lui un baquet enveloppé dans 

enl de femme.
intriqués, les ouvrera s’empressé 

de défaire le paquet dans lequel ils dé 
vrirent le corps d'un enfant nouveau né 

L’enfant avait la bouche entr’cuve

T Tl DÎT T HnlTTATT PV Non» nou8 ne le8 verron8 Pas lra.
\lu .BILL lUCMjNLm h*r la cause sacrée qne .leur ontié

guée leurs pères, ni se montre 
moins héroïques que leurs aïeux 

S‘ puissants que soient les Anglo- 
Saxons, ils ne parviendront, ni par 
séductions, ni par menaces, à leur 
faire abdiquer les fiertés de leur 
origine et se jeter dans le gouffre de 
l'annexion.

Nos frères du Canaua voudront 
épargner à la gloiieus • famille gau 
loise cette humiliation, à la.France, 
qu’ils aiment, et qui a tant s iiiffert, 
cet e nouvelle et profonde douleur.

Mais, pour résister à leurs enva
hissants et formidables adversaires, 
il leur faut réunir toutes leurs for
ces, serrer leurs rangs, se sentir les 
coudes dans la lutte, faire taire 
leurs divergences d’opinion, n’avoir 
qu’un but. un seul 
dition paternelle ! 
g^Votre journal est venu s’ajouter à 
la vaillante phalange des soutiens 
de cette cause sainte ; il aura, croy- 
ez-le bien, les syinpath 
dè tous les Français qui ont au cœur 
l’amour de leur pays. , j_«.

Recevez, monsieur le rédacteur, 
l’assulance de mon cordial dévoue

un vé-LE CANADA"

Im.
GEO. McLAURIN, L.L.B.

AVOUAT, Ftc,
Bureau : 19 rim Elgin, Ottawa

Journal Quotidien du soir

De la Presse :
Ou a adopté au sénat américain, 

dans la séance d’hier, la nouvelle 
loi douanière>otée samedi 
chambre des représentants, 
nateur Aldrich, en présentant le 
rapport du comité mixte, a insisté 
pour que les sénateurs dus deux 
partis, egalement désireux de con
clure les travaux de la session, vo
tent sans délai l’ensemble du bill 
arrêté de commun accord parles 
délégués des deux chambres du

M. Morgan, représentant démo
crate de l’Alabaina, a fait observer 
que le liill du tarif, tel qu’il a été 
manipulé par tous les républicains 
réunis en conférence, comprend 
nombre de nouvelles dispositions 
sur lesquelles ni la chambre ni le 
sénat n'ont été appelés â voter; 
cependant au termes des règle
ment, bien que ces dispositions nou
velles soient de grande importance 
pour le peuple, il n’est pas possible, 
au point de la procédure 
arrivé ce bill, d’exprimer un vote 
sépare sur chacun des changements 
qui y ont été introduits. C’est un 
électuaire qu’il faut avaler ou reje
ter tout entier.Tout ce qu’on peut 
faire, c’est de constater par acquit 
•le conscience, les principes géné
raux sur lesquels le bill est fondé, 
et ces principes peuvent se résumer 
en peu «le mots, l/unique pensée 
dont <!bt inspirée la législation nou- 
"elle est d’imposer des taxes plus 
élevées au peuple pour procurer de 
plus graniis bénéfices aux gens 
adonnés à l’industrie.

Cette conclilsi n de M. Morgan 
n’est pas neuve, mais elle donne le 
dei nier mot de ce long conflit, ou 
plutôt de cette pha e actuelle du 
conflit, qui ne sera que le po 
départ d’une nouvelle lutté. Ce 
qu’il? agit de décider, c’est si la 
prolvc ion à outrance, incorporée 
dans le hill qui vient d’être adopté, 
deviendra l** régime écononomique 
permanent «les Etats Fuis, ou s’il 
ne sera qu’un accident, auquel suc
cédera plus tôt ou plus taril un régi 
me plus libéral. Le conflit qui 
vient «1e se clore a du moins été 
instructif, lia développé dans sa 
phase mi phénomène qui fait, pres
sentir mie'courte durée pour l’étal 
anormal actuel.

indiq neLA VytLLEE DE L’OTTAWA ses lèvre* étaient vermeillee, ce qui 
qu'il n’était paa là depuis longtemps 

l^t bouche dégoût oii la trouvait
Dans quelques jours nous 
avertirons le public de la 
date de l’ouverture de nos 
Echantillons de Fournaises 
de Passage et de Poeles de 
Cuisine, a Charbon et a 
Bois.

«:Journal Hebdomadaire à 16 pages e il y a quinze 
été avertie et 2

par la 
Le sé-

a < té vidée
e petit cadavre 
Il y aura en-

i
a été envoyée à la morgueWrecteur delà rédaction

Secrétaire^1' ..............

Rédacteur de ville...........

.......Oscar McDorrll

................P. A. J. VOYBR

..........Elavirn Moffbt

X? ALIIM * CODE
Avant hier soir, à l’arrivée de l'expres* Avci Ale, Sollicitent-», Etc

MOAN, RUE SPARE
vifl-ji-vis l'Hétei Bu-sell. ■

d’Halifax, un jeune anglais ui.-.ompagné 
d'une jeune femme bien mi*e débarqua du 
train pout se rendre à l’hûtel Windsor.

\L Pi

LUCBUREAUX : 414 et 416 Rue Sussex & CIune homme avait «les allurres suspec-
it remarqué par l’agent de la gare 

bud, ;ui le suivit de près. Rendu à la 
pnr> de la gare, M. Proud remarqua 
li; jeune homme ae faufilait près d’une d 
et il le prit, en flagrant délit, la main da 
la poche «le robe «fune d 
descendre en

OTTAWA, OTSTT.
J. S. JUDE ROUTHIER, R. A. Se.

ARCHITECTE ET INGENIEUR CIVIL 
22 Rue Metcalfe, Ottawa.

Jeudi 2 Octobre 1890 "Ivm -t

■I'' l G. LAVERDURE
& CIE.,

«VLES PERSONNES QUI NE RECK 
VRONT PAS LEUR JOURNAL RÉGU 
LIBREMENT SONT PRIÉES DE IH»N 
NKRAVIS SANS DÉLAI AU BU RE Al 
DE L’A OMINISTRATION.

que lui de l’ex

M. Proud 
compagnie, i 
tâtions.

sauver la ira- J , W. W . W A B C,
AVOCAT ETC.

ne voleur e«, sa 
énergiques piotea-

e dévalisée 
lui

± dame contenait

MANTEAUX AVEZ-VOUS VU NOS T WF 
AVEZ VOUS VU NOS T WF 
AVEZ-VOUS VU NOS TWF 
AVF2Z-VOUS VU NOS TWF

man qua
ne hommeECHOS DUJOUR 31 SCOTTISH ONTARIO CHAMBERS Oit»108 smceies

Noue avons sans contredit le 

plus grand et le plus beau 

choix de M’.nteaux à Oitaw i 

et nous les vendons-à cinquan

te pour cent meilleur marché 

que partout ailleurs et toute 

personne ayant besoin d’un 

Manteau, d’un Ulster ou d’un 

Dolman ne devrait pas man

quer l’opportunité de se les 

procurer à aussi bon marché 

qu’ils peuvent les acheter en 

gros. Il est un fait reconnu 

que nouslesvendons à meilleur 

marché que les autres maga

sins ont à payer pour les 

mêmes marchai dises.

Le porte \Hamilton a aujourd'hui une population 
de 45,414 âme*.

Si Boulanger *e décide â publier, lui aussi, 
*c* petit* papier*, va va être beau.

La moueta'-hi- va être 
interdite, entrance, aux maghtr ite.

Csat aujourd’hui qu«- ’ Wolseley devient 
général de» troupe;1 angl

IjG recensement a fait découvrir dam 
1’Etat de New York une femme âgée «le 117

O’GARA MacTAVISH & WYLD
AVOCATS SOLLICITEURS. NOTAIRES.

Bloc Hay, rue Spark Ottawa, 0-Norti 
attaqué par 
rue Saint-U

ré du bureau de 
legraph Co. a 
dans le haut «le 
fleure réussirent A 
;s de monnaie et 
mdre *a montre, 
lit «le tou 
mlflés «lam 
de quelques pan

e M. James Pii

ont entraîné 
e la résidence de 
ui enlevèrent sa 
crtain nombre de 
lue d’antres objets, 
la trace des cou

pla
té

, Christian & Cie. PRES DK L'HOTEL RCbSKLL
Martin O Gara, Q C. D B. MacTavish Wm.Wtl

François Ti'jaui
Grosse affaire.

Commercants de Charbon.
BASSIN DU OA3SJ AL.
En dehors du Combine. Adressez 

commandes â C. Christian, Agent, Nicolet 
House, Little Sussex Street, Otta

if M Da. R. Cheybieb.Depeches do Soir ««peratums p 
sants, sc sm 

Plus tard, 
grim, fut asi 
tournant chi 

,ns un lot 
. If. Beat 
•ntre et e* 

pièces de me 
Ix-s détcct

victime «le

cours de par 
Mardi a 

prési«lence d 
soir, lorsqu’i

276 Rue Dalhousie

Heures «le Consultation 10 à 12 a. m., 2 à 5 
p.m., et 7 à 8 p. m.,*

en Irlan le FIBE01(Serotce Spécial)

JACQUES L’ E V ENTRE l JR
oct. --"Jacques l’Eventreur 
u'il va tuer une antre femme 
temps. L’

lettre ressemble à celles de toutes les autres 
qui.ont précédé les mystérieux égorgement*.

A?
Londres, Y CHARBONFS NI ILLEUR3

OIHUTES DE
Le bill McKinley a été signé hier par l<- 

président des Etats-Unis A 3.22 «le l'aprés

Le Missouri possèile une citoyenne de I8 
qui pèse 232 livres et mesure 7 pieds et 

84 pouces de taille.

M. Blakeley, ministre de l'Instriictien 
Publique, an Manitoba, se meurt sous le 
coup de fièvres typhoïdes.

Le Congrès des Etats-Unis, qui vient de 
clore scs délibérations, a passé 1,292 lois. Il 
en avait été présenté 16,927.

Peinturezquelque tem "deécriture
Successeur de «I 

U. Brownr- A Gie 
Bio Bussell

â# nrr. rhakh*
T. G. BriparaMoïse Aumont,la 

samedi dernier, 
ilieu grand cou

re a accepté la 
«les FJcoles du

SUICIDE
Kktti.bbv, Ont., 2 oct. Une nouvelle 

»it très heureuse vient «le 
avait embrassé 

rt avec l’affection ordiu 
ants après elle se coupait la gorge 

elle a eu une atta ,ue de folie.

mariée qui sembl 
cider. Fille t Vendre à bon Marchéson mari a 

aire, quel-son dépa 

n croit qu

Vos Bâtisses en Briques

& CI

Rue Rie
OTTAX

1 ja ouserie.bois nrépari 
peintes, huiles, peinture 

.-s de chaussures chez 
K WOODLAND,

38 rue Besse'er. près «lu bassin -lu

on lui adjoignait 
es personnes «le 
olferston Th 
ation a été «

Portes chassis et 
moulures, vu res 
;uir et «burnitur

T
i'.-chc ----- AVEC ----

léfini-

gé de payer les 
-s d’écoles four- 
ipâli té pour sa 
papeterie.

- séance mardi 
professeurs et

La cBIRCH A LL '
Woodstock, 2 oct. Madame Birchall et 

sa belle-sœur ne retou 
glctcrre avant, la pend 
ront jusqu'il! bout leur martyre, «lisent-elles 
Benwell, la victime «le Birchall, va avoir un 
superbe monument fui érairc sur sa tombe.

Birchall a perdu son calme et sa 
phie. Il pleure comme un enfant et 
de qu’on cache la vérité à sa femme

LE PAPE ET l.A COTE FRANÇAISE 
D'après

Valence, Mgr Hov/ley, préfet apostolique 
de Terreneuve aurait demandé à Sa Sainteté 
pendant une audience qu’il aurait obtenue, 
si le St Père consentir! it à devenir l’arbitre 
entre la France et l'Angleterre au sujet du 
différend relatif A la côte française «le Terre 

r Howley se serait permisil'aj m 
Ter eneuviens n’accepteraient la 

n d’aucun autre arbitre 
Sa Sainteté aurait répondu, toujours d’a- 

près la même feuille, qu’elle accepterait ce 
r«"fle assurément, si les «leux parties intéres
sées le lui proposaient

LaPeinture a Briques platesles du soirI, . té «Ipas en A n 
Elles endure

rneronfc vriraient li 
raient à la Belcourt, MacCraken & HendersoD

—de—- Avoral*, Procureurs, Notaire», Kte,Ia-D’après le rapport «le la convention na 
tionale de Nashua, il n'y aurait aux Etats 

allions français.

ONTARIO ET QUEBEC
OTTAWAHOWEn iront les sa 

part donneri 
La commit 

prochain po 
organiser les classes.

philoso
ilernan-Unie que 377,523 Can John J. MacCrakecN. A. Belcourt,

Geo. F. Henderson.Nous publions en première page 
cellent rapport du banquet offert A Su|\ a.TtWkRT, CHRYSLER & G^OFflf' i IHectoç par les citoyens de Winnipeg. 

M. Charles L. Champagne,

la SemaineParis, 2 oct.— Préparée dans toutes
AVOCATS, SOLLICITEURS 

\ gents pour la (Jour Supreme et le Fariemei.

Ihitibres Union. 14 m Meleilfe, Ullewi, Oü
F. H. Chryslp

ancien député 
d’Hochelaga, a été nommé hier régistrateur- 
conjoint A Montréal, aveci.M. Auger, l’ancien 
titulaire.

Emile Gauthier, le chroniqueur parisien, 
B nitient que les notes ont des couleurs. 
Pour lui le sol dièse est rouge et le rr es* 
vert. L'audition colorée, (pmi !

LES COULEURS.Le bill McKinley et le Canada —THE-----

Manteaux en Sealette 
Manteaux en Jersey 

Manteaux en Diagonal 
Manteaux en Beaver 

Manteaux Drap Fantaisie

BROADWAY vfcl Kou Stewart? Mg
: les 'M Tarte parlant dans le Canadien 

des conditions nouvelles qui nous 
sont faites par l’adoption du bill 
McKinley, donne aux cultivateurs 
de? conseils précieux que nous croy
ons devoir reproduire, du moins en

J. J. Godfrbv

Magasin d
11E

RUE RID
OTTAW

•mt ■ est «me dTassoclc* 
la Crê—oH dé Qéudrrn dé
Hêtr* à VUuüs <U Foié dé 
Monté dans le traitement dee 

de Larynx, djs Bronches, 
dee Poumons, principalement dans 
les Bronchites chronique* et les

Whlkvr, HeUan & Blanche*,
AVOC.A TS

, Noilli-llciirs, A«rnts P*rl*ui 
Inlrri, Votnlrfs. sir, etc.Marchandises spéciales 

pour Habillements d’Ete
COUPE ELEGANTE

Le député de (Isspé noua «lit que la pèche 
est loin «l’être bonne dans sa région, mais 
que par bonheur la récolte est magnifique. 
La pomme «le terre est suneut abondante.

PLUSIEURS PERSONNES BLESSEES 
Londres, 2 oct. Il y a eu lnndi, A Liire- 

riek «U-s jeux «le différente» sortes qui étaient • 
conduits parwles personnes dont chacune 

vuit des intérêts opposés. Il en est rés 
de* désordres sérieux. A une gare deche

qui était remplie de voyageurs en 
partie de plaisir, un certain nombre de 
très se sont mis à jouer des poings au sujet 
du mérite respectif de jes différente jeux. Il 
s’en est suivi une mêlée indescriptible.

On s’est mis A lancer «les pierres, 
du bâton, A briser les fenêtres, A 
des voitures. Un grarnl nombre de 

été sérieusement blessées, 
vu sur les lieux d’hommes «le p< 
que les combattants ont pu 
leur aise et plusieurs crâne* o 

A la station de New Palais, 
os, des morceaux de bois, des pici res au tram 

tait la malle, et deux hommes 
ni blessés. La compag 

; fer

Il s’agit donc de modifier notre 
culture selon les nécessités du mo
ment et les besoins du marché an
glais qui doit être notre objectif, 
car il est le plus facile A atteindre. 
La prtr inc* di Que ec pent devenir

n producteur pui <ant de beurres 
« t de fromages, par l'application des 
méthodes amél 0 ees do la culture 
le soin intelligent des pâturages 
IVté et l’ensilage pour l’hiver. Le 
l-oii fromage et le bon bruire Iron- 
vent toujours un maicbé En peu 
de temps la Province peut devenir 
une immense manufacture de beur
re et de fromage. Ce qui n’exclu- 
! -it pas l’élevage du bétail de bon 
clierie, dans une certaine mesure et 
omine corollaire à la production 

du bourre et du fromage. I n cul
tivateur qui garderait vingt "vaches 
à lait devrait, en même temps, gar
der plusieurs têtes de bétail de bou
cherie. Naus 11e pouvons lutter 
avec l'Ouest pour l’élevage de ce 
genre de bétail, mais les déchets 
d-s bturreries et de fromage!ies 
auraient ê être utilisés.

“ Il importe de se préparer au 
changement certain que produira 
pour nous ie bill McKinley, et au 
point de vue de la province de Qué
bec, je ne vois rien qui ne convien 
ne aussi bien que la production du 
fromage et du beurre.

“ Espérons, toutefois, que nos 
voisins, qui achetaient de nous par
ce que cela faisait leur affaire, 
trouveront des accomodements pro
pres à protéger les intérêts des deux 
pays. ”

No. ÎY4£ i*ne Elg*n, Otiy
(SN FACE OU BCSBKLL,

AT.tl.Wilker. P.b.McLean. C.A.B.

Catarrhes. Cette association présente 
ie grands avantages, même en l'ab
sence de maladie véritable, quand oa 
l’emploie seulement dans le bot de 
Sortiher une poitrine faible on un 
tempérament délicat. — Ces deux 
médicaments se trouvent réunis dans 
les CarsüLie de Berth tCRÉosortxs 
dans laquelle la Créosote de go 
de hêtre se présente dissoute 

huile de foie de

/
M. Charles Fitzpatrick, M. 1‘. P., a ét«'- 

retenu comme conseil par M. M. P, Y 
ché et J. A. Dionne, avocats ‘le* accusés 
d ms l’affaire d’assaut contre l’hon. (’. FT. P. 
Pelletier.

Ta-
A,. El. LTJSSIÆE IAvocats, Notoire, ele.

Sureau -- S69 Rue Susse»
(Coin de la Rue Rideau, Ottawa, Ont.) 
Argent A prêter avec avantage spécial 

emprunteur.
A. E. LUSSIER ■. A.

Toujours en 
Le Stoc

Le plus Considérai 
Le Mieux 

Le Mieux Choisi et 
(Meilleu

—QUE—'

renverser 
person m s

donner A

GARANTIE.La vente des limites A bois de la province 
d’Ontario a produit (pour 3t4.\ milles) la 
somme de $321,862. Ces limites se trouvent 
situées dans l'Algoma et près «le U haie du 
Tonnerre.

Alphonse Karr est mort hier, âgé -le 82 
excellent écrivain, un-polé 

miste redoutable, un journaliste de haute 
volée et un horticulteur de renommée 
universelle

librement recommandable, puis
qu'elle est préparée parties procédée 
qui, seuls, ont mérité l’apprehafto* 
de l'Aéadèmié dé Midéciné dé Parié.

Vbnts en Gros ; Maison fhkrk, te, rue 
>b, Paris, et principaux droguistes. - 

Au détail dans les Pharmacie».

Uèr< Ulsters de toutes suites et 
de tous les prix

Circulaires doublés en Four-

dice, de W. H. MARTIN
nt été Prisés 

on a lancé desI M. J. GORMAN, LL.B.,
'Sucre 1 eur de L. A. Olivier)

trot ai Soiliritnir, Notaire, Etc
—BUREAU—

Ootn de» Knee Klilrtui »t Hnwcx
OTTAWA, Ont

133 RUE SPARKS 133

qui OTTAWA. rare.•■tv (tangereuseme 
lu chemin de fer a annonce qu 
plu* partir de trains de plaisir

u elle ne

Manteaux Partout ÂilMYSTEREIl a longtemps dirigé le
M. le (

r une enquête sur le 
l'ariseau, trouvé 

e matin.

Saint Hyacinthe, 2 oct. 
Blancharn s’est rendu lundi 
dore d’Act

ARGENT A PRETERI
Pour Daines. Von pour tem 

Joseph Dalpé 
lit dimanch

Arrivé A la maison en compagnie du Dr 
Gauthier, d’Upton, M. le Coroner alla voir . ,, ,. ,
I. u-Uvrc du jeune homme. U purtie ,up» .tonne,, mo. seulement
rieure de 1. tète était enveloppé d’un linge I malheur., dilh

ijuand il s'agit de tenir une ènq 
pèic du défunt protesta, invoqua la loi, fli 
sai.: que le Coroner n'avait pas droit de 
tenir une enquête malgré lui 

Finalement, il en vint aux gros m 
insulta le coroner et le Dr Gauthier q 
rent bon gré mal gré s’en aller.

M. le coroner fait son rapport ail Procu
reur-Général et demande l'exhumation du 
cadavre qui a dû être enterré ce matin 

L’attitude du père A son égar i, le 
dont le cadavre avait la tête envelopjiée et 

t forcé M. le coroner à 
saire ces démarches, afin de déco 
face de quelle mystérieuse affai.-e il

Urt journal de cette ville déclare que Nli 
Hector serait prêt A remettre 
feuille «le ministre dnns le cas où 

gouvernement ne recommanderait pas au 
gouverneur général de désavouer l'acte «les 
écoles du Manitoba.

LE CRI DU MONDE! CHEMIN DE FER
l

le chef «lu
P. S.—On vend a 

chands de Camps 
Prix de Montreal.

«lans son I INTERCOLONIAL Manteauxcri que nous lançons pour la IMPORTATEUR Thos. BIR]La Route directe entre l'Oneat et tone lee 
points du Bas du St. Laurent, de la Baie 
des Chaleurs, province de Québec; ain
si que le Nouveau-Brunswick, la Nous 
velle-Ecosse, Vile du Prince Edouard, e 
Cap Breton, les lies de la Madeleine, 
Tem-neuve et St Pierre.

Les trains express 
Halifax,

points, sans 
heures et 50

plupart Pour Demoiselles.:
Noue avons le plaisir d’annoncer le retour, 

en notre ville, de Mgr Tanguay qui vi»nt «le 
terminer A Montréal le septième volunu de 
son monumental ouvrage le Dictionnaire 
généalogique des familles canadiennes. Mgr 
est maintenant A préparer une seconde é«li- 
tion du Repet toire du Clergé, dont la pre 
miére édition parut il y a 22

Sir John, les ministres de la Justice et «le la 
Marine et Weldon M, P„ ont parlé devant 
3,000 personnes hier, A Halifax. La pollti 
que du gouvernement a été exposée avec 
succès et le hill McKinley a été traité avec 
dignité et sang-froid.

Sir John a dit quo la «lis^olution du par 
lement n’aurait lieu ni cette année ni en 1891 
peut-être.

La Metropolitan Mfg, Co.
ManteauxFera cela volontiers, donnera du 

temps et beaucoup.
Riches et Magnifiques Meubles, 

Tapis, Rideaux, Couvertes et Ta
bleaux pour orner et monter vos 

\ plus bas prix que ne 
peuvent les vendre de petits établis
sements ayant moins de ressources, 
qui ne peuvent ni risquer, ni atten 
dre longtemps le paiement de ce 
qu’il vous faut pour votre maison.

---------DE. 115 Rue Rideau,
quittent Montréal et 
(dimanches exceptée) 
itination de tous ces 

de chare, en 27

tous les jours 
erdent^ à des Pour Fillettes.y TaffsserieSMaisons Les trains express del'Intercolonial qu 

vont dans ces direction* h«.nt brillam
ment éclairés par l’électricité « i chauffée par 
la vapeur de la locomotive. Tout cela donne 

d’avantages, de confort et de en- 
oyageure.
le* trains directe sont attac

Manteauxcertaines rumeurs on

beaucoup

chars réfi
lits, de même que les chars

rend par ce
lions populaires de pêcl 
nada sur le parcours «le

Pour Enfants.I A PROPUS D'ANNEXION DE DAJNouvelles ae Montreal
Tous les médecins de 

lament

ihée
élé-ectoira et dortoirs, nouveaux etS'TRéAl., 2 oct

ville se préparent A fêter «ligi 
professionnelle' «ie M. 

s, le 5 octol>re prochain 
les médecins Canadiens 

ont eu une réunion «lans u 
l'union dee commis-marche 
Denis et il a été résolu de célébrei 
Dr D'Orsonnens par un grarnl ba

M«ix [. Co. Amei irainesj 
Anglaise 

ticossaise»
Manteauxles noces d’or 

D'Orsonnen 
Hier soir

is publié la 
dks Etats-

, dont nous avons 
e au Cor RM RR

vigueur et talent sa 
pagne en faveur de la langue et «le la 
onalité française en Amérique. Voici 

homme éminent

Nouvelle-Orléans, 17 sept. 1800e
M. LE DIRECTEUR.

J’ai reçu la lettre que vous m'a
vez fait l’honneur de m’adresser. 
Vous voulez bien m’offrir l’envoi de 
votre journal à titre gracieux. J’au
rai d’autant plus de plaisir à le lire 
que vous professez, sur l’avenir du 
Canada, les mêmes idées, les mô 
mes espérances et les mêmes crain
tes que les Franco-Loiiisianais an
nexés à la grande république anglo- 
saxonne.

Les Canadiens Français sont l’A
me de la civilisation française et 
son dernier rempart dans le Nou
veau-Monde. ;La France suit d’un 
œil ému leurs tendances et les 
infestations de leurs organes Dans 
les suprêmes luttes d’influence qui 
se préparent sur ce vaste continent 
ils représentent la patrie de leurs 
ancêtres, ils ont pour mission d’y 
défendre l’existence nationale de 
notre race, de lui conserver au so
leil d’Amérique la place qui lui re
vient par tous les droits de l'hisloi- 
re,—même au 
sacrifices matérie 

Mission grande et belle, qui est à 
• I leur taille, et à laquelle ils ne vou- 

j dront pas faillir.

^ M. 'i 

Un is, contiuue avec ULSTE1’Intercolonial.
DES PASSAGERS BT DES MALLES
nadiennes-Eubopéennes 

Les passagers pour la Grande Bretagne o 
le Continent, quittant Montréal le jeud 
matin arriveront A tempe pour prendre le 
vapeur de la malle, le même soir à Ri

tte route557 Rue Sussex.
8*11-8 il,!

nds sur la ru 

nquet.

Pour Bébés.c St NCaLe Dr Lalonde, «loni l'élection était con
testée, a remis son mandat «le député pro 
vincial de Vaudreuil. Les pétitionnaires 
vont tout de même demandé la déqualifiée-

une autre lettre que cet 
adresse au New -York C. ------Coi’n des rues------- —POllt—L’HOMŒOPATHIE

d. c. McLaren, m. d.
Médecin et Chirurgien

Au No. 89, Rue Slater.

Toutes sortes de Manteaux 
pour moins que le prix du gros 
à la

ipuie quelque temps, un h«‘>telier de 
ctte ville, «iui jouit dans le momie du sport 
.'une certaine réputation de narieur habile, 

est en train «le donner une fois .le plus rai
son A cet adage populaire j, qui veut que le 
joueur heureux soit malheureux en amour.

Cet hôtelier est donc m*lhe 
amour, indigne 

qui il avait fait 
es plus agréables.

Le mari.. . .battu, mais paa content, 
fut conter ses mésaventures conjugales A 
des hommes «le loi.

L'infitlèle fut soumise A une surveillance 
active et incessante. Dee détectives gras
sement payés épiaient ses moindres démar
ches et tenaient le mari religieusement au 
courant de son infortune.

La semaine «lernière, la femme coupable 
en compagnie d’un jeune avocat, d'un cour 
tier bien connu et d’unautre personnage pre
naient une part joyeuep A une noce djuis les 
grands prix A laquelle avaient été conviées 
deux vieilles gardes dont l’une tient une 
maison malfamée dans une rue qu’il est inu
tile de nommei et l’autre.... une conduite 
peu exemplaire.

Cela se passait dans l'établissement du 
personnage en question 

En obtenant ces re 
cie que douloi 
saut chez 
et I

—De
Dames et Ei

TOUS Pt
TOUTES CRAN

Articles Nouveai 
Valeur M

Venez les

Le député Lessard, de Maskinongé, pour
rait bien aller siéger sans être mo esté grâce 
A une informalité- qui va retarder le procès 
qu’on lui fait. _

M. Jonoae, député «le Gvapé, nie avoir 
déclaré au Free Press que Sir Hector lui 
aurait assuré que les élections n'auront pas 
lieu avant février ou mars de 1892 
cours de l’entrevue qu'il a eu avec l’hon. 
mhiistrel* «xmversation a roulé longuement 
sur les intérêts du comté de Gaspé mais très 
peu sur les élections générales.

L’assertion du Free Press d'hier soir, est 
donc tout A fait gratuite.

L'attention des expéditeurs est appelée 
sur les grandes facilités offertes pour le 

iére.1 de toutes 
n des Provin-

transport de la fl 
les marchamlise# A 
ces de l’Est et de

eur et en 
destinampe par s* femme 

exieVuice, parait il,
ment tro

Terreneuve, aussi pour 
es grains et des produite ex- 
3hés de l’Europe, 

informations toonoemant le 
l'adresser A

A Je pris Froid,
Je devins malade

OTTAWA PALMERPour billets et 
et le passage s 

B KING,
BT JE PRISAil

/agent des billets,)
Sparks, Ottawa, Ont.

D. POTTING ER,
Surintendant-Général

890.)L’EMULSION
SCOTT

Peintures préparées, 
Peinture,

27, I
; HOUSEBureau du Chemin Je Fer 

Moncton N. B. 18 Juin. 1;Tapisseries,
Vitres, —CHEZ—MED AILLE îl’Ufc, f ABI8, le,

W. BAKER & CO.’.SMastic, 
Pince ux 

Huile, 
Etc.

58 & 55 Bue Sparks.Du Figaro du 17 septembre 
Hier, a eu lieu, A l'église de l'Assomption, 

le mariage du comte Yves de Roffignac a 
Mlle Germaine de Salvaing de Boiesiom 

Témoins : pour le marié, le comte 
de Roffignac son frère et M. «les Ar«ès 
tenant de cavalerie ; pour Mlle de Boi ’ 
le comte de Meffray et M. de ?
Bougainville, lieutenant de vaisseau.

Le copte de Roffignac est le chef d’une 
importante exploitation agricole située près 
de Winipeg, an Canada. Il emmène sa jeune 
femme, qui sera la première Française ve
nant habiter cette région si récemment colo
nisée du Far We< «......’ ,

<1*Huile de FOIE de MORUE
RÉSULTAT : WOODCI

316 eti
Bue Welliu

,BMfast COCOfJe mange, je dors
fiat nhenlumml pur, M 

•*e»f

Pas de Chimique.>
Vvigueur extraoniinair*: je de

viens gros, > ar c i mlmirable remède aux hypo- 
phosphites me guérit non-seulement ma 1nreignement ausei pré- 

nreux, le mari ne fit qu'un 
see avocats, car il en a p'uaivurs 

eur conta son infortune conjugale.
nfin «le compte et il 

consolations que donne

Saint-Sauveur

1sSSSKSèiML 1 f 1 DM l.rrow-r-ot, ee de inert; <• ait «u»

il jlJ-Ss-œæ
S# vend -hs» tes» Iss EpMsr»

V, BAREB»CO.,Doro>atar, Mae

PHTISIE INCIPIENTE AUTICLES
on même U inpe le poids de 
I livre par jour. .Te la prends 

nent quo du lait.
EMULSION SCOTT

n llacuti* couleur saumon ; 
ii'icns. Prix, 50 c. et $1.00. 
é BOWSE, Belleville

maie augmenta 
mon corps d'une 
aneei facilei

Son tour était vem 
est décidé d’user dee 
la loi aux

—Hier matin, des ouvriers étaient occu
pés A nettoyer I» bouche d'égout au coin des 
rues Craig et Goeford, lorsque l’un d’eux

prix de quelques LUItrompée
.mi De Peintre en Generalne se rend que 

ches loua lee pliai

-J Z

mh

MEILLEUR ORIGINAL DISPONIBLE

i
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HOUSE
55 Rue Sparks.

Z

5

OIZE

inteaux
our Dauies. ^

.nteaux
r Demoiselles.

nteaux
iur Fillettes.

nteaux
)ur Enfants.

nteaux
our Bébés.
sortes de Manteaux 

ns que le prix du gros

nr
H

Lilll j

lüJUlJ

ANTEAUX
us avons sans contredit le 

grand et le plus beau 

de M \n tea u x à ( ) t ta w t 

is les vendons-à cioquan- 

ir cent meilleur marché

lartout ailleurs et toute 

me ayant besoin d’un 

au, d’un Ulster ou d’un

m ne devrait pas man- 

l’opportunité de se les 

er à aussi bon marché

Ipeuvent les acheter en

1il est un fait reconnu

uslesvendons à meilleur 

3 que les autres maga- 

nt à payer pour les 

marchai dises.

lanx en Sealette 
iteanx en Jersey 
laux en Diagonal 
teaux en Beaver 
aux Drap Fantaisie

i

rs de toutes soi tes et 
les prix

lai res doublés en Four-

PIGEON,
PIGEON

cfc CIE.
Rue Rideau
OTTAWA.

A VKZ-v OUS vu NOS TWEEDS .K) Cts. î 
AVEZ VOUS VU NOS TWEEDS 50 Os. î 

NOS TWEEDS 50 Cts.? 
NOS TWEEDS 50 Cts. ?

AVEZ-VOUS V 
AVEZ-VOUS V

U

■6’
Magasin de Fer

115
RUE RIDEAU

OTTAWA.
Toujours en Vente 

Le Stock
Le plus Considerable,

Le Mieux Assorti, 
Le Mieux Choisi et a

(Meilleur Marche
—QUE—/

P. S.—On vend aux Mar
chands de Campagne a. x 
Prix de Montreal.

Tàos. BIRKETT
115 Rue Rideau, Ottawa.

GILETS
DE DAMES.

ULSTERS
—POL 11—

Daines et Enfants!

TOUS PRIX
TOUTES GRANDEURS.

Articles Nouveau,
Valeur Magnifique,

Venez les Voir
—CHEZ—

WOODCOCK
316 et 318

Bue Wellington.

f

7
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J
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LE CANADA JEUDI 2 OCTOBRE 1816

COURRIER DU JOUR Courrier de Hull NOUVELLE LOCALES CHAUSSURES! CHAUSSURES! PETITE GAZETTE
$70,000.00

—Tout est tranquille en 
la cour de police et dans lé d

nt à 
des

FEUILLETON ce monte 
epartement M. le juge Fournier est de retour à Ot

Le presbytère de 1 "église St John sera 
terminée vers le 1er novembre.

tr la vente de tapi 
chea Bryson, Giaham

-M. le maire Errait est parti, hier 
lier à l’exposition d'Almonte:

MM. l>esjardins et Geoffrion,députes fè 
dér ix, sont enVe moment à l'hôtel Ru

H LYlegant déploiement d'étotl 
el cashmere chez Bryson. Graham

Il a été accordé 152 brevets pendant le 
mois de Septembre au buieau des brevets à

I»es pompiers ont commencé à recevoir 
leurs habillements d’hiver confectionnés par 
MM. lXmaldson et Thompxon.

plus grand assortiment de coton, et 
à lit chez Bryson, Graham A Go.

—M. Ranger, hôtellier, prés de la gare 
Union aux Chaudières, engage en cè'nunnent 
<les bûcherons pour la Colombie Anglaise.

Le club île Foot liall d'Ottawa a 
mencé à pratiquer, hier soirK sur le earn 
Cartier pour se préparer à la joute prochaine

MT Los temps de chômage sont inconnus, 
grande vente de couvertes chez Bryson, (ira
ham A Co.

pLRDl Hier soir, d’puis la rue concession
1 en passant par la rue îles Co u. insaires, 
jusqu à la me Wellington ch * Scott *. 
Raim-ford, épicier», une envalopi e blanche 
•achetée, contenant un bill de $10 et un bil- 

M .M. Scott Raiusford. U 
qui l'aura trou v.te ,-*• priée de la 

• au No 26 l rue i mv Mwiim ou chez 
Rainsford, me Wellii sun.fet sera

Encore un numéro ou deux et nous aurons 
terminé l’émouvant feuilleton Mystère. 
Tous ont dû goûter cette œuvre originale, 
délicate et si oien agencée dans son intrigue. 
Nous donnerons ensuite MxrvAis Okil. 
C est quelque chose de choisi et de paasion-

pompiers.

— Les scieries ne cesseront pas 
as à bonne heure cet au tomme

rage
l’au

let adresse à
personne
remettn

s et rideaux réunie 
S Co.

ne dernier S’offrent à votre Choix en ChauFsures.
Vendues pour la moitié du prix régulier.- M. Thomas Roche avocat 

Hull depuis plusieurs années 
l’hôpital général d'Ottawa. Il 
#9 ans.

La cause‘8e M.
Hull sera reprisé la semaine 
Vian a encore une dizaine

pratiquant à 
mort hier, à 
. était âgé deEN PREPARATION 

prepare une très jolie soirée mili- 
; pour le 23 octobre courant. Un certain 
bre de jeunes filles élèves d'une de nos 

institutions anglaises, feront des exercices 
militaires»* cho-égranhiqnes dans la salle 
d’exercices rue Maria et porteront 
circonstance un accoutrement aux 
militaires.

VENEZ TOT.-On flN DEMANDE. Quatre jeunes guiçons 
U Agé* d’au moins 15 ans, pour déîivier La 

.bi paiera un bon salaire A uu 
u compétent.

â VENDRE 3 nouvelles 
ili ne Elgin avec fournaises 
Payai)1.'* en 10 ans. Frank 
Ottawa 30 sept. 1890

rlfViau contre la cité de 
prochaine. M. 
de témoins à BROWN, EDMONDSON & CIE., jeune gar(Tes A robes 

A Co.

couleurs
maisons sur la 

closets, lutins, 
McDougall.

61 RUE RIDEAU.
sont en si grand no 

devant uur le circuit que Son Hou 
le juge Malhiot a dé.-idé <

e séances supplémentaires
l'accorder trois FBI X DES MARCHES Argenteries en PresentsUNE DEMANDE

— La présence à Ottawa M. Hébert, le 
-seulteur canadien, se rapporte à une remise 
des droits de douanes, que M. Hébert a 
payés pour entrer en Canada son groupe 
d'Abénakis. M. Hébert prétend que fc’est 
un ouvrage bien canadien bien qu’il l'ait fait 

Paris. Le cas sera soumis au ministre des 
uanes â son retour à Ottawa.

0N
U|i.'ih v du faire la , 
bon salaire, * a.ivt

DEMAND1 Une lionne servante oa- 
misiue. On donnera un 

au No 201 rue Wil-I. Révérend M. Demptei
est aujourd'hui convalescent 
bientôt sa charge. 11 a failli 
congestion d

—M. le maire Scott, et 
Wiighl et Meyer, sont de 
oursion de pèche 
exeursiounistes
née de leur excursion sans manger 
avaient oublié leur provisions en route

ministre
OTTAWA Peudant 30 jours seulement 

du Thé du Japon de première
prix dos march#» «ont obtenu. —ur 6ll cts ct ,j livre»

tveo soin p r uolre rédacteur ot miner -, ‘
liai sur le MARCHE HY. PvUr v^.UV.

No» Ivelcurs trouveront une foule di i (ENGROS ET EN DETAIL)' 
nneei^n monta exacts on cuiyant m>lro Rue Rideau 106
rapport des war* lies q ie noua luisons
liana lo but de donner les meilleurs voit TB3 COiTIpHliy

pro • tant, 
et reprendra 
mourir d'

«rlas
Fi EM A N DE D'EMPLOI. Un homme 
U. haut Lien l'anglais et le françaisilemaud.

pmerie pour

e poumons

io in emploi dans
et se remit

MM Rogers et 
retour d 

aux Deux-Rivières. Les 
ont passé la première

oonduir

PAVILLON PROVINCIAL
de Québec a adopta 

E. Taché
“n.—Le TERRE A VEN DR K 

I Jot numéro 20, ah 
-........ i dans le

gouvernement 
fait par M. E. 

de la province à l’exposi 
e. Ce pavillon représente 

te de ville fortifiée, fl 
a conetrui 
ra $1200.

do terre d; 
la rivièrepour le pa 

n de la J a Odawa townsh
onstitliant le front de 

Shea, à trois milles d'Ottawa, 
do Montréal.

Il v a

dimmest'L er,
fermaïque 

vienne pou

de la province et coûte 
lippe Vallière en sera h

anquée de 
it en bois 

M. Phi-

— M. Frank Brennan 
ouvriers sur 
est de rétou: 
paiement jusqu’au

ivcnnec-maitre îles 
• la (îatineau 

sa l oin née de 
la P. he. M. 

rails sont

fiîd! le chemiscigncmcn'8.le chemin de 
r depuis hpavillon sera s hier, de 

village de
Itrennan rapporte que les 
jusqu’A Ironsides ei le ser 
sea dan

MARCHE DE DETAIL lé lot une très bonne maison en 
faisant face à la têt»Imis très bien située < 

de Kelt o Island

Bridge, Ont

e constructeur
•ont jus'iu'A Chel 

dans une une dizaine de jours. On attend 
ourd’hui de Montréal un train chargé de L’EMON$ o s S cts

... 9 OU à 10,00 I l

.... 8 00 à 0,00 i :

L. ■s arbitres ont convenu d’accorder 
Madame Taylor, pour sa propriété 
pour l'ouverture de la rue Commis-

:sASSISES CRIMINELLES de» meilleures tones dans Ir 
•ment facile». S'adres- 
MMINdS, Cummings

•700 à Foin No 1 la lonue 
Foin No. 2 la tonn 
Foin pressé la tonne......... Il) 00 à 10,Ol »

Prav.x |

Terme* de liait 
ROBERT CU

Le juge Ross a disposé hier des deux 
dernières causes inscrites sur le calendrier 
criminel de la Cour.

Fred W. Lord, acc 
sonne de Ed. Kidd, i 
et condamné à payer $40 
frais ou à aller 2 mois en prison.

Joshua McClinton, trouvé coupable 
di dernier d'avoir assailli Robert 

condamné à six mois de pri 
armer trouvé coupable d* 
îagnon, a été condamné à payer $40 d’a- 
de ct les frais, ou à faire deux mois de

sair

d’Iluilv deusé d’assaut sur la per • 
trouvé coupable, 
d’imende et les

MT Le court chemin 
lune. Les ch.iusstircs 
Bryson, Graham A Co

—Son Honneur le juge Malhiot a donné 
jugement hier, pour la somme île $66 en 
faveur Je M. de Martigny, contre la com
pagnie du Pacifique, pour dommagas causés 
à son ameublement pendant le transport de 
Montréal à Hull. La compagnie prétendait 
être exempte de tous dommage» pa/eeque les 
connaissements imprimés mettent tous les 
risques à la charge des expéditeurs, mais le 
juge Malhiot «lit que personne ne lit jamais 
ces connaissements et qu’une compagnie qui 
entreprend le transport de, meubles doit les 
rendre à destination en bon état.

pour arriver A 
les moins chè

■■'«lie de fl..ni.
^ VH AFX MRRKs— Le “Sirop (Islmiii

être employé quan 
dente. Il aoûtage

a été
d les enfants font°fenr 

inimo-liatement le* sauf... f> 00 6 5 OU I ;

-• No. 3............... Il UU à 3 eu j ;
“ No 2..............  U UU à 4 Uh ; ;

U UU à U lu ;

Féaux restes No. IM. Simon Ebbe, age 
hemin de fer Allan I 1ent des billetste pour 

madame franco* de cos pauvres Petit*, produisant i 
•ommeil naturel, paisible, mi-faisant .ligna 
relire la donIimI", of lee vines chérubin 
s'éveillent aussi brlllan.s ét frai* qu'u 
bouton de 11)*<>.•' t> sirop est très-agréah1 
au gout II apai*-' I enfant, anmfljt se* gel.
cives, enlève foute douleur, fait lis|iarallr 
les souffrances intestinales en rA. lam la dl 
gestion, et esl 1- i.iellh ur i-môde vonn 
contre la liarrhée, soit *ju’nlle provienne 
la dentilun mi d'autres causes. Vingt du 
oents la bouteille. Ayez confiance et do 
mandes le “ Sirop calmant de Mme Wins 
•ow " et ne nreoe* aucune wn*r*

le c
Ebbs sont de retour d’une promenade à 
Buffalo. \ aux Hypopliosphites 

T de Soude et de 
h Chaux
r L’EMULSION SCOTT

est ulie I Iiiiilwiim pm laite; 
elle produit plu* île vluur pii 
meins île leinp* «me ii'lm- 

f ] i 1 pnrlv quelle autre Kilo ent 
11-4/ 1,1 meilleur remède 

connu pour lu l'iitiwle, 
low Bronvhltew, lew Af

fections ScrofnlcuHCH, l«»w Tou* 
Chronique») et Relrolillseomentw. 

N' Son goût ewt trèw 
x wemhle pHrfulteim

été
avoir assailli

D. ( Suif fondu a livre.......La cause d’arbitrage au sujet des 
MacLean et Roger contre *e 

fédéralvernement 
octobre courant

Vlan litsa été ajournée hier miJO 4 iiû à U (Kl I ;ORIGINE DES ENSEIGNES T)E BAR- 
BIERS

Bœuf par 100 livres
Mouton.................................... 0 08 ù, 0 (IV j \

0 u6 à 0 07 î

Porc par 100 livres........... 7 25 A 7 6l ;
. 0 10 à U 11 '

5<»"Un assortiment considérable et bien 
allemandes de tontes

Uaffy,

Le barbier était autrefois autant chirur
gien que barbier, et il était souvent appelé à 
pratiquer une saignée au bras des patients. 
Pour faire cette opération il leur mettait 
dans la main une grosse baguette pout sou
tenir le bras, et souvent le sang coulait le 
long de cette baguette.

Quand l’opération était terminée on entor
tillait la baguetta delà lisière de linge blanc 
dont on s’était servi pour serrer le bras et on 
exposaitle toutà la vuedee passants pour ser
vir d’enseigne. Plus tard, au lieu de la vérita
ble baguette, on suspendit une petite colonne 
peinte de manière à imiter la baguette ta 
chés de sang. Tel est l’origine des enseignes 
actuelles de nos barbiers, qui ont abandonné 
depuis longtemps la lancette aux médecius.

choisi de pantouflles 
grandeurs et qualités jus 
â très bas prix. F LC

LES SOCIALISTES EN ESPAGNE 
Madrid, 2 oct.- -Les socialistes, qui, for 

meut en Espagne un groupe distinct de ce
lui des anarchistes, ont l’intention de pré 
senter des candidats dans un certain nombre 
de districts aux prochaines 
raies. Ils ont tenu ces der 
sienrs réunions afin de s’organise 
but ; il semble résulter des résolut! 
y ont été prise qu’ils c 
tral, subventionneront

revendications, 
fondre les réfor

reçu etoffert 
68 rue Ri

Saindoux .
(IN DEMAND1 
U pour le

I1 i "on agent voyagi % 
I** ville Kmp, T 

I TticiilmiH ce ix q f 
Articles «| ; 

Lu salaire comi • 
HKOWN BROS.,

de Tégli
rganiser des soirées pour 

u lion de l’école du diman-

. lames prol 
ont décidé d’o

che de cette
t>l«» et rewélections géné 

niers tem
Produits i>k la Ferme j

Beurre frais, pain....
Beurre frais, crémeries.... 0 18 à 0 20
Beurre en tinette..........
Oeufs frais, la douz........... 0 16 à 0 18
Fromage.........

int. Avant
église

élut «lu luittips plu 
r <li : oummvmrnront maint. mmt

eittuz. N.' tuiil««z p i h 
lu premier loin

' I.'KiiiiiIiohii Hi «ili m, verni i|ii'i>n 
' «»nvvl»|)péa «le ]i;.|iii'V u umiim. Se nu 
) imltiilitiii*. I*i i x. ".u nil. et #1 00.

... 0 20 à 0 '23
—Une serre-fi ein «lu chemin de fer Ca

nada Atlantique nommé Cannell, s'est fait 
broyer L main droite, hier, eu voulant 
accoupler deux chars à Casselman.

ont un comité \ ltuVVMi, Belleville
t des journaux à Ma- 

à Barcelone et rédigeront un pro- 
e où ils exposeront en tétail leurs 

en ayant soin de ne pas con- 
simplement souhailables 
valisation prochaine est 

leur propres for
ent très fai 

litre* ma 
affiliés à

0 IH 0 16

AVIS.............. 0 9 à 0 10t-FLe plus considérable et le 
des etovks comprennent les 
pour enfants, demoiselles,hoi 
dans le département des chaussures 

Le samedi

le plus complet 
articles d’hiver NOVs 

N ES
FRIONS TdUTT 
I Nut’s ONT |i

ment i> ire fi. a (i: es

*!, Es person 
AND!avec celles dont la r 

possible. S’ils sont livrée à 
ces, leurs chances «le succès ser 
blés dans la plupart des grands cen 
nufaetpriers, les ouvriers sont déjà 
des partis politiques dont ils suivront les 
instructions. Mais il ne serait pas impossible 

fit appuyer les candidatures 
alistes dans . quel nies circon 

son but, en ce cas, serait de jeter.li 
dans l’Opposition et d’affaiblir l'influence 
des républicains modérés. Le président du 
Conseil ne manquerait pas de prétextes pour 
justifier sa tactique aux yeux du public : il 
dirait simplement qu’il a tenu à ce que les 
ouvriers pussent défendre eux-mêmes leurs 
idées et leur» intérêts à la Chambre îles ( 
déclara ions pleines de sympathie pour la 

rière, cette explication semblerait 
relie.

Grains Ql
N 1ERE
NOS LIMES D'ABONNES, DE VOIT 
MUR BII N FA TT ENTE B l’FVDANJ 
QUELQUE TKMI'S 
RONS UE l.l'.s SATISFAIRE AU Fl 

IL NOUS EST FR ES ENT EM I*
D E\FEI 1ER SUR 

■: JOURNAL A TOUS 
DEMANDENT. NOUS 

LE EATRE Ql 
s H ET RANCH 

DE NOTRE LISTE D'AIION* 
K LE MOMENT NOS EACI- 

TIRAGE NE .NOUS FER MET. 
T T VAS D'A l T ; M ENTER NOTRE 
( "U DATION. NOUS ES F,. RONS POU-
v t -sous FEU nue frOcuuer 
u : NOUV ELLE FRESNK.

l'ER.
•SUR

minus et femmes
Du Canada 

Blé Manitoba No. 1
PERSONNEL

—M. Geo. Desjardins, député 
morency, est à Ottawa.

M. N. Duplessis, M. P. P., a eu, ce 
matin, une longue entrevue avec Sir Hector 
Langevin.

M. M ont plaisir député de Cham 
eaten ville pour affaires avec le mini 
des postes.

— Un message téléphonique noue apprend 
que le Dr Chevrier a pris passage hier soir, 
à Montréal, à bord de I'Obkgon, nn des meil
leurs paquebo.s de la ligne Dominion.

visite à nos bureaux 
député de Gaspé. Notre ami 

est assez bien et il est venu demander an 
climat d’Ottawa un complet rétabl

spécial pour 
, 68 rue Rideau.

fidèles assis-
......t des exerci es
f«e révérend Père 
l’in

est un jour tout 
T. L. Claffy f KENDALL’S' 

SPAVIN CURE-;
... 0 95 à 0 96 

No 2........... 0 93 A 0 96
les ouvriers

NOUS TACHIB
US—Un très grand nombre de 

taient, hier soir, à l’ouverture 
du mois du Rosaire.
Alexis, capucin, adonné

Blé du nord No 1 frosted 0 00 à 0 00
l’ois, par tuinot..........
Avoine,“ “ ..........
Seigle, “ “ ..........
Orge, “ “ ..........

TOT NT
LEI MP( 18,81 lil.l 

CHAMP NU 
CEUX

que M. Canovas 0 68 à 0 70 
0 37 A 0 38 
0 60 A 0 70 
0 411 A 0 60

s.Tiptloil 
la division

si ruction Ql
OUI

I
NE u!. MLM. Blanchet, artiste, 

t dan* la vitrine de
expose en ce mo- 

M. Wilson, rue SU QUE
OMS 
I‘01J 

N* PE

ERONS
Sparks, un très 
notre concitoyen, M 
entrepreneur.

MTSi vous voulez avoir des chaussures à

bon portrait au crayon de 
A. Chabot, meublier-

PES N 
N ,.S

bltoUT. U. a.1 proof Iwlow.Grainh et Farinkh

ÜENDALL'S SPAVIN CURE.Patente......... ...........
Américaine....................
Straight roller..............

Superfine........................
Forte de boulangerie. 

u américaine.........

5 16hé, alh'z voir Durocher. 
îsHures pour hommes, fem 
quelques choses Je l>on 

ir 2
’emlroit

—Nous avons eu la 
de M. Joncas, .... 5 A 6 Otclasse ou vr 

assez natu
* or <’n*ai.ini A.

llHF.ii'i n <.rCi.nuj.mi Hat and Th JIrkd Ho
„ „ . „ Klwwvvd, 111., 8vt. »>. 1HH8LD*. n. J. Kbndau.Co.l‘"«r 81m I lui v* always pnrrha*«w1 ynur Ken- 
tali'* Hi.avln Vure by the half .l..*«-n lioUlii, 1 w.iiihl Ifko price* In larg.-r quMiitlIy. I tliluk II le one the Ih'hI llulineni» on earth. 1 bave uaimI r eu niy alabli'H for tliree years.

Yours truly. Chas. A. Butai

,en cuir ou en 
5 cts et en mentant Rapiw- 

O. DUROCHER,

4 8(1prunelle pou
AVIS AUX PATRONS4 5-Nouvelles de Quebec

, 2 oct. — Un jeune homme nommé 
ohnsop, serrefrein sur le chemin 
Pacifique, a été- victime d’un tris 
it à Sutton Junction, samedi

donner

es rues Georges et SussexM. Honoré Robillard, député d’Ottawa, 
parti depuis plusieurs semaines pour la Co
lombie Anglaise est tombé malade, à Winni
peg, en revenant. D’après les dernières 
velles il entrait en conval 
pouvoir arriver à Ott,

3 3 60
William J 
de fer du 
te a 
Il ét

Dans le but de se rendre utile 
a la fois «aux ouvriers, domesti 
ques, servantes etc. et aux per 
sonnes qui ont besoin de ces 
ouvriers, dome tiques et servan 
tes nous publierons gratis une 
insertion de toutes les 
ces offrant de l’emploi, 
sériions subsequent es seront 
seules chargées au prix de 26 
cents.

—Samedi prochain aura lieu sur le terrain 
du collège une joute decrosse entre les culbs 
Clengarrian et Capital, pour le 
champion dans la deuxième classe, 
t e commencera à 2,30 précf

.. 4 90
4 904cciden

tait occupé à ac 
îent où il allait d 

ter il tomba entre les 
riblemem brovées

plusienrschars nu 
le signal d’arrê- 

roues et %ut les jambes 
Les médecins ont peu 

d'espoir de lui sauver la vie. Il était em
ployé sur ce chemin depuis deux ans.

- A l’Ange Gardien, l’heureuse épouse de 
M. Ch. Roberge a donné le jour âdeux gar 
çous. Cette mère qui avait déjà dix enfants 
vivants, se trouve en droit de récla 
cent acres.

et espérait 
le 13 du KENDALL'S SPAVIN CURE.En Sacs de la Ville

wBr.LTW. N. Y., November 8, 1WK
Par 196 tbn.
Farine d’avoine.................... 4 40 A 4 60
Farine d’avoine granulée. 4 5U A 4 71

Volailles et ^Gihiekh

Oies, la pièce..............
Poules, la pièce........ .
Canai d, le couple................  0 68 AU 75
Pigeons, la douz....
Dindes par couples,
Poulets par couples.
Canards noirs............
Bécassines, la douz.
Perdrix, la paire..................  0 40 A 0 50
Betteraves, le punier ..
Carottes, panier............
Panais, le paquet.........
Persil, le panier............

Radis, le paquet............
Cioohrée, la douz............
Asperges............................
Haricots verts le panier... 0 00 A 0 00 

Pois verts.

4 76 A 4 90 Uh. B. J. Ke 
Ih-sr HlmNos agents d’imigration constatent avec 

plaisir 1ue le» immigrants qui nous sont rr- 
rivés cet été paraissent en général assez à 
l’aise. La majorité d’entre eux a quelque 
capital et vent s’établir sur des terres.

■......

Your» truly, A H On nent.Ménager Troy Laundry Slablek

LE CONDAMNE MORIN
Morin a causé longuement sur les chars 

avec quelqu'un qui s^est intéressé è sort. Il 
lui a fait une remarque qui ne manque pou 
d’apropoe.

Il a suivi avec attention les c 
dus que les journaux ont donnés 
Birchall.

“ Voyez-donc, disait-il, 
qui en attire un autre d 
piège, qui le fait venir 
l’exploiter, le voler et l 
son crime durant des i 
il en est convaincu, on 
pendu.

“ Moi, j’ai le malheur de me 
avec un de tn*s amis, dans 
d’ivresse, et, sans y avoir pensé 
de lui porter un coup fatal.

“Et le châtiment pour moi comme pour 
l’autre serait le même. On ne pourrait pas

uver dans la peine une différence équiva
le à celle qui se trouve dans la faute î La 

justice qui n’est pas aveugle ne doit elle pas 
tenir compte de cette différence ” ?

Voilà les idées qui occupent le malheu 
reux Morin, et cela explique comment Tes 
pérance ne l’a pas complètement abandonné

an non

KENDALL’S SNVIN CURE.,.a.. 0 60 A 0 76 
.... 0 40 A 0 6<

X-fi Une visite vous convaincra que Claffy 
vend ses chaussures et ses claques, ses 
valises et ses coffres en un mot tout ce qui 
*c rattache à cette branche de commerce 
bien conduite â des prix ridiculement bas.

Le samedi escompte | T. L. (Taffy, 
accordé aux ouvriers. / 68 rue Rideau.

—.James Conroy, un 
té de Russell, a perdu 

le chemin
à la ville lorsque le

du procès
«.«.Mrs,""'0....•-

lu*.Su nml folio»--» the direction», 1 lune m.w r lost a case of any kind.
Yours truly, Axunsw Ti/awm.

Horn»- ho- lor

voici un ho Morin, le condamne à mort, pot 
race à une informalité, DEMANDES D'EMPLOI

Comme les temps sont durs 
et que l’argent se fait rare pour 
certaine pat tic de la classe ou 
vrierc, le CANADA, d’ici a un 
nouvel avis publiera gratis les 
DEMANDES d’emploi et leur 
donnera trois insertions. Les 
insertions subséquentes s’il y en 
a, set ont seules chargees au prix 
de ving» -inci cenis. C’est un 
veritable cadeau que nous fai 
sons a la clause ouvrier».

gleterre pour 
Il prémédite 
et des mo;

bien être sauvé gi 
un document judid’An 

i îe c'ond

3 00 A 3 75
...........  t 50 A 3 00
...........  0 GH A 0 75
.......... 0 70 A 0 80

.... 0 00 A 0 00

sés des bassii 
voulu y faire tout à leu

aliers lu travail ont été expul- 
i8 de radoubjde Davie pour avoir cultivateur du corn

cheval de 
Il s’en ve- 

a pris l’épou 
vante et dans sa course s'est cassé une jam

(ENDÉLL’S SPAVIN CURE.de Moprix

autrement,

M. A 
Mlle Lete

ugustc Mal 
Hier Je St J 

—Au cours du procès MeGrecvy vs Con- 
nally le demandeur a juré avoir payé $1,000 
à O. E. Murphy pour l’obtention du billet 
promissoirede $400,000.

vient d’épouser

OLD "UY ALL DKUGGIHT»

Pour

____ 05 00
0 25 A 0 30 
0 15 A 0 5 
0 20 A 0 25

—Un pel it garçon du 
failli s'étouffer 

poiü en ferblanc qui 
rnfondément dans la gorge 
été appelé et a donné les

nom de Emile Gau- 
avant hier soir, avec 

i lui était entré

cessaires a

len L'enquête préliminaire dans la 
McGreevy vs Tarte s'est continuée 
le juge Chauveau. A la d 

, avocat de la défense, la 
éeau terme de la cour supérieure

StfiVEZ-VOUSdem'1 Lau-
emande de

cause sera ren- "Les POND'S0 00 A 0 00 
0 40 A o r>o 
0 00 A U 00

Ixi gouvernement a remis aux soumis
sionnaires pour les travaux du canal de Mor» 
risburg les chèques qu’ils avaient déposé» 
avec leurs soumissions. On a changé les 
plans île construction et Ton demander»

Brûlures 
Douleurs 
Blessures 
Catarrhes 
Contusions 
Enrouements 
Maux d'Yeux
Hémorrhoides ____
Hémorrhagies |ffigyjjlgjF| 

Inflamm at.ions SS' «K ilSSiS

LANDRY & THOMPSON,
Cour de Police EXTRACTLES FONDS SONT ÉPUISÉS 

Hier soir a eu lieu une assemblée du co
des travaux, a l’hôtel de ville, sous la 

présidence de M. Hutchison. Etaient pré 
sente MM. les échevins Hill, Heney, I)uro- 

Raphael, Scrim, Butterworth et Fin
ir Perrault.

M. Hutchison annonce au comité qu’il est 
impossible d'entreprendre cet automne la 
démolition ou le déplacement des maisons 
pour l’ouverture de la rue Murray, parue- 
que le comité n’a plus de fonds à sa dispo- 
rition. Il ne pourrait pas même clôturer 
les terrains vacants que l’on formerait 

A quoi bon se réunir alors tous les quin
ze jours, dit Téchevin Heney, puis que le 
comité n’a pas d’argent à dépenser. Vaut 
mieux ajourner de suite À Tannée prochaine.

M. Téchevin Durocher présente une péti 
lion des cochers de place demandant qu’on 
leur érige au coin des rues Elgin et Wel
lington, un eepi-ce d’abri où ils pourront se 
garantir du froid et de la neige pendant 
"hiver. Les cochers offrent de payer eux- 

ne homme comme gardien 
r un poêle et répondre au

DEMHNAbHNT ETa le
nouvelles soumissions(Présidence de M. O’Gara)

Le procès des nommé» Scott et Daly, ac 
sés du vol de chaussettes, sur la rue Ri

0 00 A 0 5()
Choufleurs, la pièce...........  0 04 A 0 06
Céleri, la douz..................... 0 30 à 0 40

Voitures «le plaisir 

("omiuanilcH i«f-ni

couvertes et ouveitee 
i(>7 nie Rideau.

No 157
OTTAWA ,

«TROIS: 300 cordes de bois (slabs) 4 
pieds à $1.50 par 
nette eèchbet à I 
d’Erables, Mc 
prix modérés.
$1.25, mouillés par voyage 
EASTON, marchand» cfe cha 
Bassin du Canal.

deau, est remis à sam 
I). Ranger, pour 

re dans sa buvel te
d amende et $2 de frais 

F. Satchell, accusé de vente de lroisaon 
après 11 heures du soir, ne comparait pas. 
Un mandat d’amener est lancé contre lui 

William Lynch et Thomas Brook, 
sés d’avoir conduit leurs chevaux à une al 
lure immodérée, paient chacun $1 d amende 
_t $1 de frais.

Henri Thibault, pour avoir causé du dé 
sordre est condamné à payer $3 

Margaret Driscoll, accusée 
n de désordre, promet de

torde. 100 'cordes d’ 
bon marché. 300 co 

Hêtre fendus, 
de blocs 
$1.00.

rbon et de bois

génieu gardé de la lumiè- Ail, la tresse...............
Tomates, le panic) 

Pieuviers, la douz... 
Poules de Prairies............. .

.......... 0 12 A 0 15
.. 0 30 A 0 35

nsiers ct 
1000 cordes i, .secs 

W. H.
heures du II

8 8

CH A il B OIS

.... 0 00 A 0 05

0 35 à 0 4() 
Choux, la douzaine............ 0 55 à 0 75

—Le succès île l'entreprise de la mise en 
boite des tomates a Ottawa est maintenant 

iuré. Depuis trois semaines les opéra
tions à la fabrique de conserves ont été 
(Haussées avec licaucoup d'activité, et la 
mise en boites a été considérable.

Lièvres, la paire.

Oignons, le baril.................. 2 00 A 2 50
“ le panier...............  0 25 A 0 30

0 ... ..0 40Navets, la poche.M J. B. Lamar 
se faire tuer,

de la rue Dalhou
“yoiTp

roues de

est acquittée he-a failli 
val à T

rps et il est resté 
sans connaissance.

1 à l'épouvante sur la rue 
salle St Joseph. Une des 
re lui a passé sur le co:

A FOURNAISE. '• Kpy, ‘Nut," “Stove,” 
Américain 

[oub ornent tamiser 
île Newcastle.

VENTE a ENCAN$9,60 REW-YOffK $9,60

$9,60 pour New York et retour 
par le chemin de fer Canada atlan
tique. Bon pour partir le 7 Octobre 
et pour revenir jusqu'au 17 Octobre 
1890. Des chars dortoirs circulent 
tout le lonç saqs changement He 
tenez vos lits maintenant au numé
ro 24 rue Sparts et évitez l'encom- 
orerqent. Le train laisse la ville a 
2 heures P. M. et arrive a Jlew-York 
a 7 heures A. M

y?, iplusieurs
est lo moi Hour charbon 

Charbon Extra tin
-5A mes salles d’encan, No 71 

Marché By d’une voiture de 
forte voiture de charge, 2 sets de bons 
harnois, 1 coffre «le sûreté, comptoir, 1 Is 
veuse avec lordeuses des mi«;ux améliorées, 

piano carré[en parfait accord, un lot «*e 
poêles de maison ; si tout cela n'est pas 
vendu à ven^e privée, ce sera vendu par 
encan, samedi le 3 octobre à !» 30 A. M.

C. LÉVÊQUK
Encanteur

rue Georges, 
boulanger, 1

moines un 
pour y i 
téléphone.

M. Durocher dit qu'il ne croit pas que le 
gouvernement s’oppose à cette construction, 
et que le comité devrait accorder la demande 
qui lui est faite de la part des cochers.

I»e comité consent et l’ingénieur de la cité 
reçoit instruction de préparer des plana en

de M*

chauffe 1 1D’ARBRES
personne* qui désirent «les arbres pour orner 
la devanture de leurs demeures ne devro 
pas manquer de s’a«lreaser à M 
comte, Billings Bridge, qui com 

la plantation le 1er Octobi

tr PLANTAT ION - Les venant d- s min

GEO. F THOMPSONM ï
-S3 - |1l2

imencera à
27. r -•« N' >m k».

6
?ileqrant tout le mois. Les onlre* pourront être 

laissés chez M. J. Irvine, 31 rue Sparks, en 
face du Russell.

ACHETEZen
«ut;
g INI
a —■8 0e

~ j - 
: £" ■« -S il
JS

secrétaire donne lecture d’une lettre 
Abbott offrant à la cité pour la 

somme de $100 le gravier qu'il y a sur son 
lot rue Ifivision. une autre lettre 

lie M. F. J. Allen re/use To

Le Home Comfort
4-—M . W. O. MacK MACHINE A LAVERay et MM. Renaud et 

Cie ont engagé, hier, plue «le cent bûcherons 
pour les chantiers «lu haut de l’Ottawa. Il 
arrive tous les jours grand nombre de jeunes 

désirent » engager pour monter 
chantiers. Les maisons de pension

ffre de $U00 
«lue la cité lui a faite pour sa propriété coin 
des rues McDermott et Somerset. M. Allen 
demande $1800 pour sa propriété.

Après lecture de ces lettres le comité s’a
journe.

L'Etoile de Berth* e*
«• foi. de nome para, prtp«i*. 
avec des foies Importés directômmâ 

L F war, it,
I ■ Nous,avons acheté 

la fameuse ma -Inn-» à 
Cadran. Nous 
à vendre
pab-ments très facll- s 
Standard c’est le metllev** Nous 
res|>ecluea»em 
facture et à no 
87 sur la rue York, Ottawa.

patente, d< 
île Joseph 

: somme* maint i ant prêt
achines A 'v» conditions d» 
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«■AUTOMNE ET HIVER 1890 - 91. 

Notre nouveau stock d’automne et d’hiver 
d’étoffes en lainage renferme le choix le 
plus considérable et le mienx fait en ma
tières de nouveautés que Ton puisse voir à 
Ottawa. Nous évitons soigneuseme 
deux extrêmes suivis par les tailleurs 
et deilleurs, c’est-à-dire un bon marché 
trompeur et les prix exorbitants et fantai
sistes. Nos principes en affaires 
nent à fournir à nos cliente des artii 
premiere classe, de valeur réelle, de 
ton et du meilleur style à des prix s

LATOUR,

Société St, Jean-Baptiste d’Ottawa hCO l i ’ « vihâ.e à nom 
salle*» «le venteEXCURSION A JIEW-YOUK

Preqez le train du Canada atlan
tique pour New-York, le 7 octobre, 
$9.60 aller et retour. Billets boqs 

le retour jusqu'au 17 octobre 
890. La seule ligne qui fasse cir

culer des chars dortoirs sans chaq- 
geiqent.

MEUBLES, Escompte considerable 
accorde maintenant chez T. W. 
CURRIER, 116 rue Sparks ou 188 
rue Rideau. Venez a bonne heure 
pour avoir des Bargains.

«
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ELECTION UES OFFICIERS 
Les membres de cette roc 

de ee réunir à la salle e>t Joseph, 
prochain 5 courant, à^T.SOheures p. m. poui 
recevoir les rapport* «lu comité de Régie, 
du Trésorier, et des audit 
l’élection des officiers pou 

Par ordre 
J. Ch

f T.R.SHEA et filsk
°Vidlété sont pries 

dimanche
5

£ o

3lour pA

Halos» H
Mr
de

noua ameurs et procéder à 
r Tannée courante. t Jc;

feer-dêjET*stricte-
145 rueSecrétaire | iLiBleMMe;ment modérée. Uio. B
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NOUVEAUX ET 1 GRAND MARGE
Journal Quotidien di

Un An en Ville..............
Un An par la Poste ....NOUVEAU SERVICE RAPIDE

Arrivée et Depart des Malles.

MALLES.
ET

LA VüIL LA Pi US COURTE Fermeture.
Cbanodments acJSO Juin, 1890 lleme. ANNEE

OUEST. — Toronto, Hamilton, 
Lee convoie partiront de la gare de rue Elgin ' erboro, Smith’s Falls, Perth 

comme suit Belleville, Napanee, Bo
L’EXPRESS DE MONT- ‘ î„mbk d.U

t n?,P1 ^barbot Lake, Norwoo I..
■ entre Ottawa «t le C3- WkvilK K ,™t«i 

jonction du ( uteau avec
Tronc pour l’Ouest, et à EST.- Montréal,etc.........

London, Pet-

an ville..........................
Nord Ouest et la Oo

A. M. P. M P. A. P. M. P
10 30!
16 30

} 6
Ameublements de SALON, de SALLE A MANGER, d« 

CHAMBRE A COUCHER^dane tous les GENRES 
— et tous les PRIX, chez----------

7 Lectures di8.00 A. M. 10
À toutes les stat 
teau, se relian* 
les trains du (: rand 
Mon‘réal 
le sud

'à la 6? ^30............1
30 3 30j

{; qo
1 oo!

5.00 P. M.
qu’à Casselman et à Alexandria entre Otta
wa et le Çôteau, a un char refectoir, et ar
rive à Montréal à 8.20, se reliant aux trains 
du Vermont Central et du Grand Tronc 
pour tous les poins à l’Est. Portland, Ri 
vière du Loup, Dathousie

Cornwall, Mornshurg, Lancaster, etc. ..
Québec et Trois-Rivières................................
ETATS-UNIS.—Viâ Ogdensburg..............
OUEST des Etats-Unis.... 
NEW-YORK, malle directe

1 00 1 00Arrive à Montréal à 1 UN GROS PROHARRIS & CAMPBELl 3 30
6 3010 30 

3 30
7 00

3 30 7 01 
12 30 7 00

- l 00 LE DOCTEUR MACGONEGA 
DRE C M PT E DU MYS 

AY .RTKMENT DE HA

4 40
10 30 7 00 g

12 30

12 30 
12 30
12 30| 7 9

12 30 7 il
12 30 9 U

4 40 On t-st eotin parvenu, 
jours, à cor,sti uer, à la 
sises de New York piéJ 
juge Fitzgerald, le iury 
ger MacGonegal, pour 
d’Annie Goo iwin, et les 
ouverts.

Il y avait encore dar 
d'audience plus de curie 
tout plus de femmes que 
précédents. C’est le st 
district-attorney, ’ex jug 
gui a ouvert les débats e 
pant l’acte d’accusation. 
Harrison, en vertu du di 
donne la loi, ayant dema 
jugé séparément, a été d 
hors de cause. La fem

7 00 9 12
BOSTON et la Nouvelle Angle

Prescott................ ............................
do ..............................................

) I Kemptville.......................................
! Merrick ville.....................................

Chemin de per du Saint-l.avrinT'fcrCterA va
■>1 Hi" ck, North Cower et Melcalfe.......................
Kars, Kenmore, Osgoode Station, Oxford S ta

":bÏ OUEST 
a les Po:nta à

12
12Cette ancienne eu Honorable maison de meubles, d'Ottaw 

est connue par le bon marché de ses prix et par la bonne qua' 
îîté des articles qu’elle vend.

L’EX PRESS DE BOSTON 
et NEW-YORK (paaaant 

par le Coteau et le nouveau pont en 
pour Rouee’a Point, St Albans, Saratoga, 
Troy, Albany, Boston, New-York, Phila
delphie, et tous lea points au sud, avec 
chars dortoirs de Wagner depuis Ottawa 
juaquà Boston et New-York. (Ce train arrête 
à toutes les stations entre Ottawa et Rouse's 
Point.)

| l.ES TRAINS ARRIVERONT COMME SUIT 

Il QC A M Express de Boston 
tlliOd Irli Nt'w York et tous 
points in ter méd iai.es arrêtant à toutes 
stations entre Rouse’s Point et Ottawa.

2.00 P. M. 4 40
l I

4 40 
4 4q10 30

4 402 30! 9

2 30; n!0 Cour Cent de Kedudioo jnr toot Achat Argent umipiail Chemin de fer du Pacifiqi 
Mattawa, North Bay, et toui

l’Ouest de Pembroke...................
Arnprior et Pakenham, Pembroke Renfrew, )
Carleton Place... ^

Appleton, Ashton 
Chem 

Gat

} ........... ; 10 30l 8

12 50 10 30 8

12 .V) 10 30 8
12 20 
12 20 
12 20

10 30 
10 30i et Stitts vil le 

Perdu Pacifique : EST 
Buckingham, Cumberland, j 
Grenville, L’Orignal, etc., 1HARKIS & CAMPBEL1 Thurso, Clarence 

et Montréal....12.30 p. m. saîsrCffiuHÏ
St Jean et toutes les stations balné- 

train quitte Montréal a 9 heures 
a. m."et arrête a Alexandria seulement, ex- 
ceptérpour laisser descendre ries passagers à 
des stations sur le G rand Tronc

1 306 00:! n ., x le Annie Gc
morte, n’ayant été mise 
lion que comme complic 
fait, sera jugée aussi s 
Il en résulte que le doc 
Go n égal reste seul en cai 
procès actuel, et il n’est 
que pour homicide au pi 
gré.

Par Bateau a Vapeur
Cumberland, Rockland, Wendover, Tread well,)

L'Orignal, Thurso et Lefaivre........................
CheminJdk Ff.r du Canada Atlantique : gfe 

Alexandria, Glen Robertson, Greenfield, Max

Eastman’s Springs, South Indian, St .Polycar
pe. Coteau Station, etc.....................

C. de Fer Pontiac f.t
Quyon, Hard ley, Bryson, Bristol, Vinton,) 

Shawville, Heywo-th. Fort Coulongc, etc

Coin ries rnes O’Connor et f tsmi (Près de la rue Sparks) 7 306 30

3 30 8 00 I 30;

1 30

8 00de Mont- 

Montreal

E. J. CHAMBERLIN. C. J. SMITH 
Surintendant Général

9.45 P. NI. SKKïïSSOLUTION PâüTAUBERÔlL
MALADIES DE POITRINEl

PHTHISIE, BRONCHITES CHRONIQUES, TOUX ANCIENNES êt OPINIATRES
L. PAUTAUBERQI, 2a. rue Jolee CAear, PARIS.!

HS TOUTES LES PRIECIPALKS PHARMACIES DU CANADA

lira MÈoiicnrs qui EimoiwT xui
! 3 30;l'Est et du Sud. Le train quitte 

à 6.00 p. m. et arrête à toutes .1 onction or Pacieiqve
AU CHLORHYDRO-P.HOSPHATE DE CHAUX CRÉOSOTÊ 
considèrent comme le remède lé plu» sûr et efficace contre

3 30 11 45 ! 

II 45 !I L’ex juge B dford a d 
primé scs regrets qu’il n 
possible, d’après les loi: 
ment en vigueur, de pou 
docteur MacGonegal pou 

méditation. ‘L

Agent général des 5 M
iPar Diligence

Bell’s’ÎComer, Richmond, Skead’s Mills, Hin-)
tonlmrgh, Fallowfield et Mosgrove.................. /

Hull

Ottawa, 19 juin
2 00 11 00En Tenta oh as 

DÉPÔTS OA 1 OO, 6!
10 45

GRAND - CHOIX GATINEAU.—A la Rivière du Désert..............
Chelsea et Iro isides..................................................
Ramsay s Corner, Hawthorne,.lundi, mercredi

et vendredi...................................................................
Billing’s Bridge, S te ward ton....................................

minings'» Bridge Robillard, Orléans et
Hurdman’s Bridge..................................................

Rochester ville et le Mont Sherwood............
(Archville) Ottawa,Est 
Merivale, City View et Jock vale, mardi, jeudi

Lundi, 1, 8, 15,
9 et 23

Mercredi, 3, 10, i? et 24 
Jeudi, 4, 11, 18 et 25 
Vendredi, 12 et 26....

comme celui dont MacG- 
reudu coupable, a dit M. 
sont devenus si fréquent; 
pays que le temps n'est p 
où l’on sera obligé de vo 
pour les assimiler au m 
prenrer degré. CVst pi 
seul moyen de meitreu 
l’infâme trafic de la vie 
auquel se livrent les cri 
cetie espèce. Nous vivoi 
dans true atmosphère de 
co genre.” On voit par 1. 
Bedford ne se fait pas 
sur les mœurs d’une c 
nombreuse de la popi 
New-York et môme des e 

Racontant ensuis le 
détail, comm? l'a déjà 
Courrier des Hais Unis, M, 
a bappelé comment 1-- )e 
son, fils de parents riches 
la coun dssance d'Annie

12 15; 
12 15!j 12 30------ 1)1

Solution d Antipyrine 1 30 11 30 
.... 10 00 

.... 11 45 

.... 10 00

Monuments,en Granit Ecos 
sais, Granit de la Raie de Fun- 
dy, ou en Marbre. Clôture et 
Poteaux pour enclos de toute

Cm } 10 00
10 00
9 80

12 30,
-TROJETTE Malles Angitises 

22 et 29..................
MON PROPRE OUVRAGE

Toujours en main. Tout ou- 
fcjft vrage est bien lettré et garanti 

aux plus has prix.

ci©

l
Via New-York 
Viâ New-York 
Viâ Rimouski 
Vià New-Rork

fi .3(1
Mardi,CON rRE

Migraines, Jflattuc de Têfr. Névralgies 
(id kg a es. Asthme, Enijiïn/séme. €*outte 
Rhumatisme, Seiatigue et DOJLlHURS en général. ,

\ tt IXE de moi ET! K

6 30

1 00|
R. BROWN, Les lettres destinées à l'enregistrement doivent être mises à la poste 15 minutes avant 

■ture des malles précédentes.
Heures du Bureau, de 8 A. M. à 8 P. M.
Mandats sur la Poste et la Banque d.Epargnee, de 9 A. M. à 4 P. M.

J. GOUIN, Maître de Poste.

A voir sein d'etiger l'AXTI
Veau «a Grc-, à P-rla, E. JT Ai "5B, Phira™, 221, U-l- VolUlxs

Vep-isllatre à Ottauu : nr F X vai.Aim.
Ed MORIN A C*. A Woufrtta# : LA VIOLETTE A NELSON

lUNCIVALES PHARMACIES

94 RUE GEORGE,
En face du Marché By, Ottawa.

A ; D'
Bureau de Poste d’Ottawa, Août, 1890.dans toutes les

LlAvis aux (Consommateurs une p.iuvie ouvrière i-mp 
une manufacture de cigai

C- ries, ou peut raptor 
victime dn s’être laisse s 
de n’avoir pas été un n 
vertu ; mais c> la ne saur, 
s r b- meurt r . Au I e i 
les coiiséqiDTie-s de sa fa- 
cberçhei à 11 répa er paï
ens honorables, le j^i 
perso ide à Anoie d’aller t 
docteur MacGoneg. 1, corn 
le monde, môme de la [lût 
l’odieux commerce, auquel

Mais ce qu’il y a de pint 
de plus révoltant d’après 
ford, c’est que le medei 
avoir tué la jeune fille, ai 
cil •ment fai e dispar;-.lire 
Sur un ceitificat de décès 
g r, qu’il dresse lui-môm 
lequel il change le nom 
time pour celui de Jane 
obtient sans contrôle et 
moindre difficulté l'autori 
ce ai e pour la faire entei

Le médecm va alors ch 
ço: ps chez la femme Shai 
nie était morte, ia jette , 
lui dans la voiture, cumi 
quel de chiffons, et la t 
lui-même à deux heures < 
au moment où les rues so 
désertes, chez un entrepr 

/ pomp s funèbres, Cornelii 
dont les soupçons sont à pe 
lés par ces procédés extrao 
mais qui, pour une somm 
se charge d’enterr- r la déf 
bruit- Le crin e n’est en 
couvert, dix jours plus ard 
l’effet du h isard.

Tel e-t, en résumé, l’e 
crime fail par M. Bjdfor 
bien que tous les détails e 
déjà connus, a produit 
fonde impression sur les 

) toutes les autres person 
sen.es. L’interrogatoire 
moins à commencé aussitô

Le docteur Nagle, chef d 
des Vital Statistics, entent 
mier, a expl'què com men 
délivré au docteur MacG 
permis d'enterrer une uotn 
Wilson, morte soi disant d 
ladie de poitrine.

L° docteur MacGonegal, 
des premières ecoles de 
des Etats-Unis, 'exerçait d 
ans à New Yo k, et d api 
glements, il n’y avait pa 
mettre en doute la déclara 
y avait faite dans le cerlifii 
-ès, ni de lui refuser i 
qu’il demandait.

La déposition du Dr Nag 
vrait pas passer inap-rçue 
du plus grand iotéiôt po 
blic en général, car elle 
comment, d’après les rè 
actuels sur les inhuma 
premier médecin venu, a 
aussi dét-stable réputatio 
doctaur MacGonegal, peut 
terrer sans contrôle, une

A
Les meilleurs qualités 

de charbon bitu- 
x t

\

Les PRODUITS de la
auti.rai:

Parfumerie Oriza L. LEGRAND
207, rue St-Honoré, à HA Fi J S

i
e

il BIENGRIBLE
or Toronto.

ET T/\IV| »E
TBisgoe ORIZA-OIL* ESS.0RIZ& OaiZA-LACTË-CRÈME-ORIZA 

ORIZS VELOUTE - ORIZA-TOMGA ORIZAUHE SAVON-ORIZA
v

■$;tr0 iiEILLY & BENEY,
K-*

OOIVENT LEUR SUCCÈS ET LA FAVEUR DU PUBLIC :

I- lux soins tout particuliers oui président â leur fabrication.
2“ A leur qualité inaltérable et â la .suavité de leur parfum.

IRAIS COMME ON CONTREFAIT CES PRODUITS ORIZA 
pour vivre mtr leur réputation 

.nous avertissons les Consommateurs afin qu'ils ne se 
laissent pas tromper.

LM tilITÂkU minis M ViNOENT dans toutes les WISONS HONORABLES de PARFUMERIE et 0RÉ8UERIE 
Bnvoi frauxoo de ZPerie dix Catalogu® illustre

BLOC RUSSELL 122
RIE SPARKS,

!rren,
PSXSXfcîUA»

■DTE FOR FRICS
VOITURES D’EXFAXTS 

Grnnilc ooiiN||rnnti<>n venant
Nous d' uneroia ilw barnwU? * 

anx aeheU'ur* qui UAIeroul,
T.;W.:<TKhIER

Wars hou SB «• OTout*8 Boe Bldftu

n

main après midi; j’ini vous re
cevoir à la gare.

Elle le regarna d’an air de re
gret; certes, elles eût préféré ne 
pas s • séparer de lui : elle était 
si forte et si assur o en si pré
sence! mais elle sentait qu’il 
avait raison.

—A demain, fit-elle enlni ten
dant la main.

—Emportez l’i nage et l’enve
loppe, recommanda le jeune 
homme en la quittant.

Elle ne ferma pas les yeux 
une minute durant cette longue 
nuit; 1 * lendnmain matin, sous 
prétexte d’aller à Saumeray, elle 
se fit conduire au chemin de fer; 
ei à trois heures, sur le quai de 
la gare de Vitré, elle aperçut 

se ; Théodore qui l'attendait.

de M. de Beauraud; si elle se re
fuse k uous éclairer de bonne 
volonté, on aura recours à la jus
tice.

lui|dit-il, de no pas vous offrir 
un salon; il ne s’en trouve point 
dans tout Vitré où je puisse vous 
recevoir.

Elle sourit sans embarras; la 
belle chambre d’auberge, avec 
son armoire à glace et sa tabh 
ronde en acalou, ne représentait 
pour elle tien qui resemblât à 
une chambre à couch tr; le lit 
lui-même, massif et haut, drapé 
d’indienne à ramages bleus, évo
quait plutôt Vidée d u i mouu- 
r îent quelconque d’espèce encore 
inconnue.

Elle s’assit sur l'unique fau
teuil de la pièce, et lui sur une I 
chaise de paille en face d’el’e, | 
de l’autre côté de la table.

—Arrivé ce matin de très bon
ne heur.*, dit-il, j’ai déjà pris lan
gue auprès des autorité•> et ji>u 
crains bien que R «salie ne soit 
pas à vitré......... .

L’animation des trait d’Estelle 
disparut, remplacée par une pâ
leur uni fit peur à Benoist.

—Mais nous trouverons au 
moms sa trace, se hâta-t-il d'ajou
ter. E.le a demeuré ici, m’a-t- 
on dit, mais je n’ai pas encore eu 
le temps de savoir quand elle en 
est partie, si tant est qu'elle n’y 
soit plus.

—C’est quelque chose que 
d'être certain d cela, fit Estelle 
en ieprenant courage.

—Bh bien, si vous le voulez, 
nous irons voir dans une maison 
que l’on m’a indiquée, où >.3 
trouve une femme qui l’a connue 
qui même est sa parente,je crois.

l’œuvre d'une personne inexpé
rimentée, qui répétait ainsi à sa 
façon les modèles de calligraphie 
jadis imposé= à son enfa -ce.

—.Rosalie habitait donc Laval 
demanda Benoist, le cœur serré, 
la respiration écourtée.

— Laval, non. Elle s’était r - 
tirée à Vitré; en Bretagne. Où 
est-ce, Vitré?

—Tout près de Laval. Elle 
aura chargé quelqu’un de met
tre sa lettre à la poste; je com
prends, maintenant! Mais pour
quoi aurait-elle écrit?

Est lie resta perplexe, la tête 
sur sa main, plongée dans la mé
ditation.

—Elle ne m’aimait pas, répon
dit-elle enfin; elle ne m’a jamais 
aimée. Pourtant, c’était une fille 
honnête, incapable d’un menson
ge ou d’ttne lâcheté...... .je le
oro s, du moins .... .Elle me 
semblait effrayante et un peu 
folle........Mais j’étais si petite!

—Croyez vous qu’elle aurait 
pu vous calomnier au point de 
causer le malh -nr?

Estelle réfléchit un instant.
—Non, dit-olle; elle n’aurait 

elle avait de

Eu peu de mots, elle raconta 
à Benoist - a visite à la cathédrale 
et l’impression qui lui avait faite 
cette paysanne vêtue de deuil, 
si singulièrement frappée à sa 
vue, si mystérieusement dispa
rue aussitôt.

—Mou ami, dit-elle en termi
nant, c’est Rosalie qui a écrit 
la lettre; il faut retrouver Rosa
lie. Qu’elle m’ait calomniée ou 
non, c’est elle qui est la cause de 
la mort de M. de Beauraud...

Elle se tut
Qui de nous, frappé par une 

catastrophe, pourrait jurer que 
plus tar 1 le malheur dont il est 
accabla ne se tournera point pour 
lui en joie infinie? Estelle fré
mit en songeant à ce que la mort 
de Raymond avait apporté de 
chagrin 5 dans sa vie; aujourd’
hui, son infortune serait-elle en
core aggravée, ou bieu l’avenir 
1 éclaircirait-il pour elle jusqu’
aux spl -nd'-urs de l’amour heu
reux et béni?

■j-'Quoi qu’il en soit, jit Be
noist, qui suivait sur le visage 
serieux de la jeune femme des 
pensées maintenant si claires, et 
qui jaiis lui avait paru si téné
breuses, quoi que nous devions 
apprendre, il faut trouver Rosa
lie à tout prix et lui faire avou
er.......

—Voudra-t elle parler7 répon
dit E-telle. C’est une fille bien 
étrange; il se pourrait qu’elle 
refusât absolument de me dire 
ce qu’-dle a confié au mort.

—En ce cas, on trouverait 
moyeu de l’intimider, fit Benoist 
songeant à André Boivin. il est 
avéré présentera ;nt qu’une let
tre écrite par elle a causé la mort

—La justice? répéta Estelle; 
le bruit réveillé autour de cette 
tombe, le scandale, mo i nom et 
ma personne livrés encore une 
fois à la curiosité publique? Ali! 
mon ami, j’en ai déjà assez sont" 
ten! Epargnez-moi, je vous en 
prie, cette nouvelle

—Pourtant, insista Benoist, 
pour vous laver do toute calom
nie, il faudri bien u ;e certaine
publicité............

— Nous verrons, nous verrons
........ En attendant, je vous en
supplie, gardons le secr t de nos 
démarches, agissons seul , et si 
quelque chose d’horrible doit se
révéler....... soyons, s’il se peut,
seuls à le connaître! Si vous sa
viez corn ne j’ai peur de tout, à 
prés nt! Je ne souhaite qu’une Indépendamment de l’émotion 
ch se. c’est qu’on ne s’occupe pa ticnlière doutelle était agité) 
plus de moi! cVtait pour Estelle une impres-

—Ce sera peut-êt e diffi die! fit sion étiange et nouvelle que de 
le jeune h rame en souriant ! se trouver seule avec un homme 
mai nous verrous plus tard, en j loin de. Prris, loin de tout ce qui 
effet. Alors, vous allez partir lui était familier; so i premier 
pour Vitré? mouvement fut pourtant joyeux;

—.Vous venez arec moi, ré pou- en wagon depuis le malic, elle 
dit-elle sans le moindre embar- avait sjnti si lourdement le 
ras. Je ne puis tenter seule une poids de la solitude, que la vue 
aventure pareille; et qui m'aide- de son ami lui causa un plaisir 
rait. si ce n’est vous? Nous par- extrême
tirons dem «in matin. Il l’em nena sur-le-champ dans

—Vou< le voulez? Avez-vous un petit hôtel ancien et bizarre, 
pré^u les conséquences? mais d’une propreté exquise, si-

Estelle indiqua d’un signe de tué tout coaire la gare, et la fit 
tête qu’elle n’y voulait seule- mont -r au premier étage, par un 
ment pas songer. escalier obscur. Elle entra dans

—Alors, vous voyagerez seule, une chambre claire et gai* où il 
je pars ce soir, dans une h- are; la suivit.
vous me trouverez à Vitré dt- —Je vous demande pardon,

amertume.

XXX

pas calomnié 
l'enfer une frayeur inouïe; elle 
craignait le p6che plus que la 

elle n’aurait pas com
mis volontairement un péch ■ 
aussi horrible.

Tout à coup, la jeune femme 
se rappela l’étrange apparition 
de Coutauces 

—C'était elle! J’eu suis sûre à 
présent! C'était elle, et elle m'a 
vait reconnue! Elle avait sur la 
figure une expression que je 
n’oublierai jamais! Une expres
sion de damnée qui implore........

mort
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Rhum pur de Jamaïque, et Rye de 
7 ans.

Le. premiers médecins recomman 
dent hautement ces boissons dans les 
cas où des stimulants sont nécessai-
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C. NEVILLE,/,
me Ria.ee, entrée sut I. merer hé d'Ottawa.

NOUVEAU ! ! zjymptdms
of? ïYvarvÿ,

êÔÀfàaàeâ,

Aussi une épicerie de première classe au|

B6 RUE GEORGE 66
‘se marché By)

• |£n arrière rtie mon magasin de Liqueurs 
1 nie Rideau]

C. NEVILLE
i, Y (Constructeirs et 
A Entrepreneurs

r
Nous manufacturons les toitures sui 

Toitures *' a«la Plate" Toitures Métalli- 
tiu ..s en Fer (lalvanis--, 

l’oit tires en Cuivre.

Douglass & Hainés, 
234 rue Wellington.

Agents des célèbres fournaises “Su 
périeur Jewel".

Toi

Aux M n a g res
("est maintenant le temps <1 4 faire 

renouveler vos

Tapisserie
par des mains htSiilea et expérimentées. Prix

s et Peintures1ST A BOYER
COUVREUR [H METAL 61 TOUTES ESPECES 

Ferblantier. Plombier et Poseur d'appareil» 
de toutes sortes, et aussi g »"d assortiment 
de Cages d’oiseau, ustensiles de cuisine, et 
tuyau on plom jour aqueduc 
NO. 284 -RTJ3E:X)ALHOTJSIE

n n m In i -

J. B. D11FBRD, 108 Hue Rideau
Km main le stock de Tapisseries les 

mieux choisie»et les plus variées.

îgemoule Kouriês
L'emploi de la S*mouU 

(Titri? Mounts est recommandé

A. C. LAROSE
Comptable, auditeur, syn
dic, et agent d'assurance, 
sur lavie, contre le feu et 
les accidents.

aux femme, enceintes, aüux nour
rices, et aux enfants pendant toute 
U période de la dentition et de ta

■issance.
L’Académie de Médecl 

des remerciements à M. 
et l’Institut oe Fi ance lui a déce 
une médaille d'encouragement an 
concours des prix Montyon pour 
cette découverte qui exerce une al 
heureuse influence sur la diminu
tion des maladie* et de la Mortalité 
des enfants.
ebni"l«ee(« 
eesse et la 
pendant la dentition et la croia- 

ice, est de nature à développer
vigoureuses constitutions.

Une instruction est Jointe à 
chaque flacon.

Fabr»n et gros 
19. rue Jacob. P

îîoîri™1*

21 RUE PEAU S
Collections fanes promptement

££ Teleprione 189 “

Bradley St Snow de la Semoult Mourût
mme pendant la groa- 
lactation et chex l’enfant

AVOCATH. HOLLICIT' VILS pouh la 
HITPKF.MK, NOTAlKEtq Ktc.

R. A.Bradley

Argent A prêter A fl p. c. avec privilège H 
rembourser en aucun temps.

de

island Home . Mtiaoe le. fiera,

Stock Farm,
Grosee Ile, Weyne Oe., Mloh.' 
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■ rtgi'iitv «lui iiii»«.duironl nos munir» ; 
let afin de noua yrutrger ittnlre les
■ »pex ulaleuivrt marchanda ipii ordoe-
■ n.raienl de furtesquanlile , ne us vou- 
F uns que ch-miie |H-rsonne cou|w telle 
rann'-m e ei noua l'envoie avec ,on urdr. 
v engageant .1 c-wycr de faire des .en
tra p<«ir noua avec I immense catalogue 
<|oe nous aivoyon* gi.ui* avec chaque 
montre. Sur rece|dIon de ya. eu tim-

L tires, commn garantie <1. lionne fol,
‘■■■sn-irw.K

. «iinirn. Stloulavia.ilivfai*aiit

aC, : 17 el garder la monlre,
9H aotrrmr-ni voua nr |'.i>e« 
eB rien. I.e taulier C I gaian- 
EM li en ( Irolil volute, un m< 
Hui <|to ne|ieul/lreracon- 
l3snu *1° * *,r 'tuf* par des

li u Tir . verre français,. 
iESIrt g.ianli pour vo an*.
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FEUILLETON son bureau.
Elle fouilla tout au fond d’uu 

tiroir qui ronfi-rmait de vieilles 
ndiquvs de son enfence, «*t revint 
avec un petit paroissien de maro
quin rouge, usé aux coins, L’in
térieur était rempli d'imago de 
sainteté jaunies, us- es; la dentel
le de papier qui les entourait 
tombait t*n poussière sous 
souffle !ézer, à mesure qu 
feuilletait le livçe; elle s’arrêta 
sur une. im >ge ornée de papier 
gaufré argon:é et la retira du pa
roissien.

UNl'MYSTÈRE
—PAR—

"(HENRY GREVILLE
’eUeXXIX

(.Suite)
Elle se pencha sur le papier et 

le regarda attentivement.
—Venu ne reconnaissez pas 

l’écriture?
Après un silence, elle répéta le 

même geste découragé
—Vous n’avez jamais eu à vo

tre service un domestique ou une 
f-mme qui aurait eu quelque 
prétexte de vous en vouloir? 
C’est une écriture de domestique 
ou de paysan, cela, une femme 
de chambre, peut-être!

Estelle prit l’enveloppe dans 
ses deux mains avec une sort j 
de timidité et l’aoprocha de plus

La gravure représentait une 
sainte ag mouillée, vêtu d’un 
costume monastique et les yeux 
levés au ciel; au-lestons était 
imprimée en petites capitales: 
‘Sainte Rosalie.” Derrière, d’une 
écriture difforme et incertaine, 
étaient tracés les mote suivants: 
“A sa petite Estelle Brunaire Ro
salie Férel.”

—Rosalie, dit la jeune femme 
qui avait repris tout sou calme; 
c’était Rosalie! J’aurais dû m’en 
douter!

Une expression d’amertume 
passa sur son beau visage pensif.

.—Rosalie? de man la Benoist.
—La femme de chambre ie 

ma mère. Je suis sûre, absolu
ment sûre que c’en son écriture; 
d’ailleurs, le doute n’est pas pos
sible; regardez la forme bizarre 
du B

—Une femme de chambre ? 
dit-elle, cherchant dans ses son-
vpnirs
Polrey, j’avais une fille qui ne
savait ai lire ni écrire........

—Ce no serait pas une rai- 
et auparavant ?

—Auparavant, j’étais au cou-

Non. Chez Mme de

son
e n’ai jamais vu une 

autre personne faire les B de cet
te façon-là.

En effet, la similitude entre le 
B de Beaurand et celai de Bru
naire était absolue; une autre 
main n’eût pu retracer la fl Figu
re extraordinaire qui accompa-. 
gnait cette majuscule c’était

lent
El’e restait interdite, remon

tant le cour: des annés disparues. 
Tout à conp, elle tressaillit de la 
tête aux pieds, il regardait sans 
oser Tin terroir; elle resta indé
cise pendant l'espace d’nne se
conde, puis se leva et courant à
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